
Samedi dernier, malgré ses 87
ans bien sonnés, Conrad Bastien
rouvrait son magasin général de
la rue de la Station pour y faire
une ultime vente avant de le
céder à la ville de Prévost.
Devant la boutique, sur une

table nue, de vieilles bouteilles
de lait en verre, des poulies, des
cossins au milieu desquels se
détachaient quatre bouteilles de
Denis Cola, encore pleines,
datant du temps où ce « nectar
des dieux » se vendait 29 cents.
Elles étaient encore pleines
d’ailleurs ! De la cochonnerie
diront certains, un trésor anthro-
pologique diront d’autres.

À l’intérieur du bâtiment, une
véritable caverne d’Ali Baba, le
« roi » Conrad Bastien trônait au
milieu de ses trésors accumulés
au fil des ans.
Un peu affaibli par l’âge, mais

encore très alerte et vif en ce qui
a trait aux prix, M. Bastien prési-
dait à la vente de garage. Il se
rappelle des prix payés pour
toutes ces choses à l’époque, il
sait encore le prix actuel de telles
choses…
Lui qui a travaillé près de 80

ans, occupant 36 métiers et 36
misères, en a accumulé des
choses dans ce magasin général. 
Commerçant, plombier, distri-

buteur de gaz propane, homme à
tout faire, hommes d’affaires, M.
Bastien en a encore long à racon-
ter sur la petite et la grande his-
toire de la communauté prévos-
toise.
D’ailleurs, il était tout à fait

charmant ce Monsieur Bastien
qui, en vendant ses derniers tré-
sors samedi, avait toujours une
histoire à raconter. – SUITE page 5
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Maintenantà Sainte-Anne-des-Lacs !

À 87 ans, M. Conrad Bastien tenait sa vente de garage samedi dernier. Entouré des trésors accumulés durant toute sa
vie, il tient dans ses mains deux bouteilles de Denis Cola, encore pleines, comme elles se vendaient à l’époque à 29 cents.

Place à AccèsLogis :

À 87 ans, M. Conrad Bastien fait sa vente
de garage
Qui l’eut cru, Conrad Bastien, un des doyens de notre
communauté ferme boutique en procédant à une
vente de garage dans son ancien magasin général de
la rue de la Station. Bientôt, l’édifice Bastien et l’édi-
fice Shaw seront convertis en un complexe à loge-
ments dans le cadre du programme AccèsLogis.

Lundi dernier, juste avant la tempê-
te de neige, une quarantaine de
membres de « l’Association sportive
des 50 ans et plus » sont venus à la
gare de Prévost pour lancer officielle-
ment le début de leur saison estivale.

Partis de Saint-Jérôme, c’est chez
nous à Prévost, dans notre gare plus
que centenaire, ouverte à l’année et
prodiguant un accueil chaleureux
que nos amis sont venus pour se
reposer, se restaurer, se rassembler
et socialiser tout en s’adonnant à une

activité physique qui leur garantit
une meilleure qualité de vie.

Encore une fois, la gare et son
comité de bénévoles ont prouvé que
les Prévostois ont du cœur et qu’ils
savent accueillir les visiteurs.

Espérons que la ville de Prévost
saura reconnaître le travail de ces
bénévoles et qu’elle leur donnera les
moyens de continuer à accueillir les
visiteurs et les usagers du Parc linéai-
re du P’tit train du nord.

Encore de la grande visite
à la gare de Prévost
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«Quand la vérité n’est pas libre,
la liberté n’est pas vraie. »

Jacques Prévert

Erratum
Dans notre dernière édition, avril 2002, une erreur s’est glissée en page 13 .
Dans l’encadré sur la soirée de poésie à la gare de Prévost, nous aurions dû
lire Blanche-Renée Matte au lieu de Anne Marie Matte. Nous nous en excu-
sons auprès des personnes concernées.

Spectacle de danse de l’École La Nouvelle Lune

MAGIMAGE

La chorégraphe, Martine Drapeau, inspirée par la magie de
l’écriture de l’auteur d’Harry Potter, présente son spectacle de
danse contemporaine, Magimage, le 17 et 18 mai. Des billets sont
encore disponible pour le spectacle à la salle Germaine-
Guèvremont du Cégep de St-Jérôme.
Venez découvrir ce monde fascinant qui s’animera par le mou-

vement des corps des interprètes. Pour information, 224-4369.

Jean-Roch Provencher
La  ligue de balle molle

Desrosiers  Chevrolet  Olds-
mobile a débuté sa 2e saison le
10 mai au terrain du Parc de la
Rivière du Nord.
Quatre équipes composées de

joueurs de 17 à 50 ans de fort
calibre forment cette ligue:
- Billard Contact/Restaurant
l'Escale

- Papeterie Contant/Lachance
Construction

- Demers Sport/Rona Dagenais
- Gouttières S. Coté/Pompes
Experts 2000
Venez vous amuser et encou-

rager votre équipe tous les ven-
dredis soirs à partir
de 19:30.
Le classement des équipes

paraîtra lors des éditions esti-
vales du journal
C'est un rendez-vous

Le vendredi 31 mai, à
l’église Saint-François-
Xavier.
Cet événement auquel vous

êtes conviés, en toute simplici-
té, nous permet de souligner le
travail accompli  par nos musi-
ciens et musiciennes en herbe.
C’est un rendez-vous .
Les portes ouvriront à comp-

ter de 18h45. Le récital débute-
ra à 19h15.
Le prix d’entrée est de 5 $

pour les adultes et de 3$ pour
les étudiants. Les enfants de 6
ans et moins sont admis gratui-
tement. 

L’argent recueilli servira à
l’achat d’instruments que nous
mettrons par la suite à la dispo-
sition de nos élèves, diminuant
ainsi les frais de location ou
permettant d’offrir un rabais
lorsque plusieurs enfants d’une
même famille s’inscrivent.
Nous comptons sur votre pré-

sence pour faire de ce récital
un moment de détente familial.
Pour information : téléphone
450-224-8325, télécopieur 450-
224-9060
Courriel :acad_musicalepre-
vost@hotmail.com

Ligue de balle molle Desrosiers
Chevrolet  Oldsmobile

Récital annuel des élèves de l’Académie musicale de Prévost

Pour l’amour
de la musique !

Organisé par l’Association des
médias écrits communautaires du
Québec (AMECQ), le concours a
pour objectif de reconnaître et de
récompenser les efforts déployés
par les artisans de la presse com-
munautaire québécoise dans le
but de produire les meilleurs
journaux d’informations au
Québec.
Dans quatre des six catégories

où il avait présenté des candida-
tures, le Journal de Prévost a été
sélectionné parmi les cinq fina-
listes ce qui, pour une première
année de parution, est un
exploit hors du commun.
La grande vedette prévostoise

de la soirée fut sans contredit
Mme Carole Bouchard, infogra-
phiste responsable de la facture
du Journal de Prévost, votre jour-
nal communautaire.
Mme Bouchard a été honorée

dans deux catégories soit pour la
conception graphique de l’édi-
tion du Journal de juillet 2001
(Les Prévostois font maintenant
partie de la solution et le cahier
spécial annonçant la tenue du
symposium de peinture de la
gare de Prévost) ainsi que pour
la conception publicitaire du
cahier spécial de Noël réalisé
avec la précieuse collaboration
de Mme Michèle Coté, professeur
d’arts et communication à l’école
secondaire Cap jeunesse et les
élèves inscrits à ses cours d’arts.
Ce projet a d’ailleurs retenu l’at-

tention des membres du jury

puisqu’il faisait appel au talent et
à l’imagination des enfants ainsi
qu’à la collaboration d’un profes-
seur pour concevoir des
annonces publicitaires dans un
contexte de paix et de réjouis-
sances, un bel exemple d’impli-
cation communautaire pour un
journal.
M. Jean Laurin, rédacteur en

chef du Journal de Prévost, a été
honoré pour son grand reportage
« La grande saga de la gare de
Prévost » publiée dans les édi-
tions de juillet et août 2001.
Finalement, Jonathan Aspirault-

Massé, étudiant au Cégep, a été
honoré pour son article d’opi-
nion et d’analyse «À qui profite le
crime » portant sur les suites des
grandes manifestations du prin-
temps 2001 au Sommet des
Amériques à Québec. 

Les membres du jury ont recon-
nu en Jonathan, un brillant ana-
lyste et un militant anti-mondiali-
sation convaincu.
Les mentions d’honneur rem-

portées par les membres de
l’équipe de rédaction et d’info-
graphie reposent sur le travail de
toute une équipe de personnes
dévouées et intéressées à voir se
développer la communication
dans notre communauté afin de
favoriser une meilleure cohésion
sociale.
La grande compétence de nos

collaborateurs ne saurait s’expri-
mer de façon aussi spectaculaire
et s’épanouir comme autant de
fleurs sans le dévouement de
toutes ces personnes. Nonobs-
tant les prix et les mentions
d’honneur, les artisans du Journal
de Prévost considèrent le chaleu-
reux accueil que vous leur réser-
vez à chaque mois en lisant le
journal comme la plus haute
récompense et le plus grand suc-
cès d’estime qu’ils puissent rece-
voir.
Nous vous souhaitons une

bonne lecture de votre journal
communautaire. 

Au congrès de l’AMECQ :

Le Journal de Prévost remporte
quatre mentions d’honneur
Au récent congrès de l’Association des médias écrits
communautaires du Québec qui se tenait au Lac
Delage les 26, 27 et 28 avril dernier, le Journal de
Prévost, votre journal communautaire a été mis en
nomination quatre fois dans les catégories : concep-
tion graphique, conception publicitaire, journalisme
d’enquête et article d’opinion.

- Ferme à louer -
Ferme à louer à Sainte-Anne-des-Lacs
D’une superficie d’environ 200 arpents, cette ferme comprend quelques
bâtiments, un lac artificiel et un étang.
Elle comprend aussi une érablière, de l’espace pour la culture et du pâtura-
ge. C’est un endroit idéal pour la culture biologique ou l’élevage comme le
chevreuil, le bison ou l’autruche.
Le lac est de dimension respectable et accueillerait facilement l’élevage de
la truite.
Pour plus d’information on téléphone au 450-224-5353

- À Prévost -
Maison à partager ou chambre à louer au mois.
Pour information 224-5353

Petite annonce • Petite annonce • Petite annonce • Petite annonce

Petite annonce • Petite annonce • Petite annonce • Petite annonce



Groupe Sutton Laurentides,
courtier immobilier agréé

Beau cottage victorien, plancer tout bois, foyer
combustion lente. 199000$

Elle a tout! 3 + 1 cac, solarium, salle familiale,
2200 pc de superficie habitable. 169900$

Dans la nature sur beau terrain champêtre. Bel inté-
rieur tout rénové, 1600pc habitable. 139000$

Accès au Lac Écho

Domaine des Patriarches Domaine des chansonniers

Terrain privé

De style américain, 5 cac et vue sur les montagnes,
plancher tout bois avec bachelor. 218000$

Au cœur du village, charmante Québécoise, cachet
chaleureux. 92500$

Impeccable, jolie canadienne, 4 cac, salle familiale, tout
rénovée, poêle antique à la cuisine. 129900$

Accès au Lac Écho

Magnifique propriété style ancestrale, construction 2001,
sup. hab. 3000pc, galerie 3 côtés, 4 cac. 275000$

Domaine des Patriarches

Jolie Québécoise sur terrain de 28212pc, foyer.
Bach. 3 1/2 rez-de-chaussée.

Construction haute-qualité, plafond cathédrale de bois. Design
intérieur, un bijou ! 2 foyers, terrain 23000 pc. 249000$

Impeccable et charmante, 4+1cac avec grande
salle de réunion, cachet chaleureux. 149900$

Idéal Bed & Breakfast

Charmante victorienne, 3 cac, pl. de bois,
porte française, comb. lente. 129900$

Belle Canadienne, tout de pierre, beau foyer
central.Terrain 46585pc, sup. hab 1780pc.

174900$

Domaine des Patriarches

Magnifique propriété très éclairée, retirée avec pis-
cine intérieure ou grand solarium... 239000$

Au Lac Écho, très privé , maison d’autrefois, pisci-
ne creusée, cabane à sucre, bureau avec entrée

indépendante, 3 cac, 3800pc habitable.

(450) 224-8577  •  (450) 438-6868  •  (450) 227-2611

Charmante Suisse, accès au Lac rené,
Impeccable. 109900$

Sur terrain 70000pc avec étang

45 min. de Montréal, beau terrain privé,
23357 pc, spacieux. 155000$

Style montagnard dans croissant, accès rapide à l’au-
toroute, 4 cac, 3 sdb, plancher tout bois.

269000$ 
Sur beau terrain, grande pièces sur pièces, impeccable.

Idéal pour garderie, auberge, bachelor. 249000$
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Roseline Barbe CGA
agent immobilier affilié

François Hurteau
agent immobilier affilié

Joilie campagnarde avec vue sur les prés et mon-
tagnes, 3 cac, foyer, bachelor 3 1/2. 125000$

Domaine des Chansonniers Vue extraordinaire Bord du lac St-François

Domaine 80000 pc 

Confiez la vente de votre propriété à des agents spécialisés qui habitent le secteur
L’assurance d’obtenir le maximum

Une équipe qui a plus de
15 ans d’expérience en immobilier

V
EN

D
U

V
EN

D
U

Domaine des Patriarches

Secteur Lac renaud

Ce projet consiste à rénover les
deux bâtiments en les réaména-
geant en douze (12) logements
pour desservir, en ce sens, la
population Prévostoise. Cela
contribue à un apport de revita-
lisation dans ce secteur et sou-
ligne les nombreux et remar-
quables efforts de réfections
apportés par les résidants et rési-
dantes du quartier Vieux-
Shawbridge, à leur demeure au
cours des dernières années.
Tout d’abord, la Société d’habi-

tation du Québec (SHQ) a
approuvé la demande de sub-
vention de 369 000 $ faite par la
Corporation d’Habitation du
Vieux-Shawbridge et ce, condi-
tionnellement à ce que chacune
des autres étapes du programme
soit suivie.  Ce qui signifie, en
d’autres mots, que la subvention
sera versée graduellement, sous
forme de marge de crédits appli-

cables à chacune des étapes
franchies et prescrites du pro-
gramme gouvernemental. Le
Groupe de Ressources tech-
niques (G.R.T.) «Réseau 2000+ »,
par leurs agents, messieurs
Richard Tanguay et Martin Léger,
s’assure de faire les transitions
pour l’application du program-
me entre la SHQ et la
Corporation.
De plus, une entente est inter-

venue entre la Corporation
administrative qui gère le projet
et le propriétaire de l’immeuble
Bastien, soit monsieur Bastien
lui-même.  Cette entente, en vue
de l’acquisition définitive du
bâtiment, avait pour but de
renouveler et consolider les

termes et les avenants du contrat
conditionnel signé précédem-
ment par les deux parties impli-
quées.
Par ailleurs, la Corporation,

dans son cheminement obliga-
toire, a choisi Me Françoise
Major, notaire, pour la recherche
et la transcription des titres
légaux, et l’ingénieur en structu-
re de bâtiments, monsieur
Michel Labelle, sous la supervi-
sion de monsieur Alain Richer,
architecte.  Ce dernier, accompa-
gné de membres de la
Corporation et d’employés de la
Ville de Prévost, est venu faire
l’inspection complète des deux
immeubles concernés.  Ce rap-
port définitif, comprenant les

plans et devis, sera déposé au
début du mois de juin 2002.  Dès
lors, nous serons en mesure d’al-
ler en appel d’offres pour déter-
miner l’entrepreneur qui obtien-
dra le contrat de réfection des-
dits immeubles.
Enfin, nous prévoyons, selon

l’échéancier, que les premiers
travaux débuteront, si la
conjoncture actuelle du marché
s’y prête bien, vers le 1er juillet
2002 pour se terminer vers la mi-
septembre 2002, période où les
locataires sélectionnés pourront
entrer dans ces logements tant
attendus et ainsi mettre de la vie
dans ce magnifique quartier!
D’ici là, pour de plus amples

informations, n’hésitez pas à

communiquer avec nous à la
Ville de Prévost, au 224-8888
poste 224. Nous essaierons, dans
les meilleurs délais, de vous
répondre le plus précisément
possible. Par ailleurs, dans les
éditions prochaines du journal,
nous serons en mesure de vous
renseigner sur l’évolution du
projet.

AccèsLogis :

Ça s’en vient, rue de la Station ! 
Sylvain Paradis, président de la
Corporation d’Habitation du
Vieux-Shawbridge, conseiller
municipal – District #4

Il me fait grandement
plaisir de vous faire part
des derniers développe-
ments survenus dans le
cadre du projet AccèsLogis
qui s’appliquera aux édi-
fices Bastien et Shaw dans
le Vieux-Shawbridge.

D’ici la fin de l’automne, l’édifice Bastien et l’édifice Shaw seront rénovés afin d’y aménager 12 nouveaux logements.
Nous sommes à 3 mois de la

5e édition du Symposium de pein-
ture de la gare de Prévost 

Pour toute personne intéressée
à y participer, il est temps de vous
inscrire. Un formulaire est dispo-
nible à la gare de Prévost, sur le
site internet du Symposium ou en
téléphonant au 450 675-1829

HÉBERGEMENT
Le Comité organisateur du

Symposium de peinture est à la
recherche de personnes qui aime-
raient héberger un ou  une
peintre durant la durée du
Symposium de peinture soit du 29
juillet au 4 août 2002. Les per-
sonnes intéressées peuvent obte-
nir plus d’information en télépho-
nant au 450 675-1829, Jean-Pierre
Durand ou Lise Voyer, ou par
courriel : symposiumdepeintu-
re@videotron.ca

SYMPOSIUM
DE PEINTURE

Sur terrain champêtre

V
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Prévost est en nomination
pour son projet de réserve de
sable-calcium le premier du
genre au Québec; les fonda-
tions de cette réserve  sont
recouvertes d’une solide toile
géodésique et de tout un
mécanisme enrayant un éven-
tuel déversement de calcium,
qui irait attaquer la nappe
phréatique.

Une grande soirée réunissant
plus de 1 000 personnes se
déroulera, jeudi le 30 mai
2002, à 17h, au Grand Théâtre
de Québec. Le gala aura lieu
en présence du ministre d’état
aux affaires municipales et à la
Métropole, à l’Environnement
et à l’Eau, M. André Boiclair.

Au total, dix-sept Phénix
seront attribués dans cinq
grandes catégories. La sélec-
tion des candidatures a été
assumée par un jury indépen-
dant, présidé cette année par
Me Pierre-Marc Johnson. Les
autres membres du jury sont :
Mme Monique Filz-Back,
conseillère en environnement,
M. Marc Gascon, maire de St-
Jérôme, Mme Louise Laparé,
comédienne, M. René Migliera,
ex-vice-président des l’Institut
canadien de l’industrie pétro-
lière, M. Marcel Ostiguy, PDG
des Aliments Carrière et Mme
Édith Smeesters, présidente de
la coalition pour les alterna-
tives aux pesticides.

5e édition des Phénix de l’environnement :

Prévost en
nomination pour
sa réserve de sable
Pour une 5e année consécutive, les Phénix de l’en-
vironnement rendront hommage aux personnes,
aux médias, aux centres de recherche, aux associa-
tions, aux groupes de citoyens, ou aux organismes
municipaux, institutionnels, communautaires ou à
but non lucratif, qui ont voué des efforts particu-
liers à la protection ou à l’amélioration des
milieux.

Qui a dit que c’était le printemps ?
Il y avait des personnes prêtes pour l'été, mais dame nature s'en est mêlée... et a fait com-

prendre qu'en avril il ne faut pas se découvrir d'un fil, pas plus qu’en mai d’ailleurs. Espérons que
c’était la dernière tempête de neige qui est tombée sinon cela va lui couter un autre gazébo et les
vendeurs seront heureux. Le malheur des uns fait souvent le bonheur des autres comme dit le
proverbe, en attendant des températures plus clémentes on ravive le feu dans  les foyers.



Faubourg de la Station
3029, boul. Curé-Labelle à Prévost

224-9928
7 jours sur7
Ouvert

Réservation 24 hpour

Disponible maintenant
L’INCONNU DE LAS VEGAS
SORTIR DE L’ENFER - LES AUTRES
NOVOCAÏNE SUR LES DENTS
CHIEN DES NEIGES - WASABI
UN CRABE DANS LA TÊTE

Disponible le 21 mai
UN CIEL COULEUR VANILLE
ÉTUDIANTS EN HERBE
LANTANA (V.F.)
Disponible le 28 mai
HARRY POTTER À L’ÉCOLE DES SORCIERS
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Primeurs
Nouveautés
Jeux

MERCREDI ET JEUDI

Ne peut  être jumelé à aucune autre offre •    EXPIRATION - 20 juin 2002

(EXCEPTION - JOURS FÉRIÉS)
NOUVEAUTÉS de mai

SUR
PRÉSENTATION
DE CE COUPON

Sur ➵
➵
➵ ✁

Jeu
Nouveau !

1  8 0 0  3 6 1 - 8 0 9 5

Si le jeu prend toute la place...

Lotomatique, la solution parfaite à vos tracas. Fini les oublis, la vérification de vos numéros, les tirages manqués,
les billets égarés et vous recevez même les lots gagnés par la poste! Loto-Québec s’occupe de tout. De plus,
vous contribuez à une belle œuvre car Lotomatique vient en aide à des organismes communautaires.

Il vous 
arrive 
d’égarer 
votre billet?
Parfait.
Abonnez-vous !

« Ce siphon à toilette m’a été
vendu par un voyageur de com-
merce, il est particulier, et à
l’époque on croyait qu’il allait
faire fureur… Je n’en ai jamais
vendu aucun… » racontait M.
Bastien. 
«Ces lettres-là collent par

magnétisme dans la vitrine, je
m’en servais pour annoncer les
spéciaux… » poursuit-il.  « C’est
vrai que c’est tout dépareillé,
mais ça peut encore servir.
Regardez cette flotte de toilette,
c’est fait pour une toilette Crane,
il ne s’en fait plus des comme ça,
regardez comme elle est belle…»
disait le vieil homme en enlevant
un peu de poussière sur la flotte
avec le revers de la manche de
son manteau.
Ce qui est remarquable, c’est

que chaque chose, chaque objet,

chaque cossin avait son histoire
et semblait rappeler une anecdo-
te ou un épisode de vie à
M. Bastien… Objets inanimés,
auriez-vous donc une âme…
aurait dit un poète. 

Bientôt tous ces objets qui ont
été témoin de la petite histoire de
Shawbridge seront de l’histoire
ancienne et laisseront leur place
aux 12 logements modernes que
la Corporation d’habitation du
Vieux Shawbridge va construire
sur l’emplacement de l’édifice
Bastien et de l’édifice Shaw.
La subvention est parvenue

récemment à la ville et il ne reste
plus que quelques formalités
avant d’entreprendre les travaux
de rénovation des deux bâti-
ments. On espère que les loge-
ments puissent être prêts pour
l’automne prochain.

Place à AccèsLogis :

À 87 ans, M. Conrad Bastien fait
sa vente de garage – Suite de la page 1

Lors de notre passage au
bureau du TCP, une dame
accompagnée de son conjoint
venait tout juste de s’enregistrer
pour voyager, soir et matin, en
direction de St-Jérôme à compter
de septembre. «Enfin, on a notre
transport collectif à Prévost », a
dit la dame, qui s’est exclamée
en souhaitant que le TCP était là
pour durer.
Madame Bourgeois possède

une expérience de plus de 20
ans en administration et en
comptabilité. « J’aime le contact
avec le public puisque j’ai été
longtemps contrôleur chez un
concessionnaire d’automobiles,
a-t-elle précisé. » Dès l’entrée
dans le bureau, on constate que
tout est ordonné en vue d’une
grande efficacité.
Sur les lieux, la clientèle acquit-

te le coût de la carte annuelle,
soit 2 $ ainsi que le coût de la
passe mensuelle, soit 125 $. Les
autres doivent acquitter la
somme de 5 $ tant pour l’aller
que pour le retour. Madame
Bourgeois note ensuite les défi-
nitions de besoins qui sont notés

sur une fiche centrale. C’est ainsi
qu’on sait que telle personne
voyagera régulièrement du point
A au point B. On prévoit
atteindre un total de 150 abonnés
avant la fin de l’année. C’est le
maire de Prévost, M. Claude
Charbonneau qui s’est présenté
le premier le 2 avril dernier pour
s’enregistrer et effectuer un voya-
ge aller-retour à Saint-Jérôme
dans le cadre des activités de la
MRC.
L’activité sera beaucoup plus

intense à compter du mois de
septembre à l’occasion de la ren-
trée des classes tant à la
Polyvalente qu’au Cegep. Les
destinations les plus populaires
sont celles de Prévost vers
St-Jérôme, au Carrefour du Nord
et au Cegep.
Par ailleurs, le conseil d’admi-

nistration sera saisi d’une très
forte demande pour le transport
entre Prévost et St-Sauveur où y
travailleront des centaines d’étu-
diants dans des emplois d’été.
Le bureau du TCP est ouvert du

lundi au vendredi de 9h à midi et
de 13h à 15h.

C’est Madame Louise Bourgeois qui assure l’administration quotidienne du TCP. On la voit ici à son bureau entouré
de tous les équipements requis pour assurer le bon fonctionnement du service en étroite collaboration avec les taxis et
le conseil d’administration.

Le Transport Collectif de Prévost :

Ça progresse et le
service fait unanimité 
Déjà après quelques semaines d’activités, le TCP compte
près de 75 abonnés. C’est ce qu’a déclaré Madame Louise
Bourgeois, responsable des opérations dont le bureau est
situé au deuxième étage de la Gare de Prévost. «Tous nos
formulaires d’inscription, cartes et passes sont dispo-
nibles, a dit Madame Bourgeois.»
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ÉCOLE VAL-DES-MON S

Programme
d’entretien de pelouse
sans pesticide

450 431-3840
450 229-1129

Restaurons l’environnement, une cour à la fois.

Procurez-vous votre composteur
à prix réduit

La MACHINE
À TERRE
Un geste concret
pour l’environnement

et assistez à une soirée
d’information gratuite le 5 juin

à 19 h, à l’Hôtel de Ville

Remplissez le coupon de

réservation et retournez-

le avec votre chèque de

28$ à l’Hôtel de ville
2870, boul. du Curé Labelle

Prévost (Qc)  J0R 1T0

Rég. : 80 $

28 $

Nom: ______________________________________________________

Adresse : __________________________________________________

____________________________________________________________

Code postal : ____________________ Tél.: ______________________

___ J’inclus un chèque de ________  $

pour réserver ma MACHINE À TERRE

à: HÔTEL DE VILLE, 2870, boul. du Curé Labelle
Prévost (Qc)  J0R 1T0

Quantités limitées

Date limite 

le 27 mai

Une initiative de
Comité d’Environnement

de la ville de Prévost

On dit que la valeur n’attend pas le
nombre des années. C’est le cas pour
Anthony Bouchard, 11 ans, élève de cin-
quième année  à l’école Val-des-Monts qui
vient de se mériter une bourse de 500$ et
une mention d’honneur pour avoir conçu
le logo de la prochaine campagne en
faveur de l’alphabétisation de l’organisme
OXFAM-Québec.
C’est dans le cadre d’un cours de morale

que Anthony a eu l’idée de concevoir ce
logo et ce slogan qui doit inciter les jeunes
du monde entier à apprendre à lire et à
écrire.
Le slogan est simple : « lire et écrire, c’est

grandir » le logo est plus complexe.

Anthony a eu le génie d’utiliser des
lettres pour confectionner le corps de son
bonhomme qui sera facile à reproduire
graphiquement.
Le jeune concepteur a utilisé le O pour la

tête, le T pour le corps, le C pour les cotes
de la cage thoracique le J et le L pour les
jambes et le W et le M pour les mains.
Rassemblez toutes ces lettres et vous y
trouverez une personne voulant
apprendre à lire et à écrire. 
Anthony aime le dessin et envisage de

devenir architecte plus tard. Que fera-t-il
avec son prix de 500 $ ? « Je ne sais pas
encore, mais j’aimerais m’acheter une
table à dessins…» dit notre jeune concep-
teur prévostois.

« Il faut aller au bout de
nos rêves… il faut compo-
ser des chansons de
velours qui allégeront
notre parcours… Pour la
paix tissons des liens
d’amitiés… La prière rem-
placera la guerre…»
C’est le discours que

tenait cette semaine le
clown Porte-bonheur qui a
visité toutes les classes de
l’école Val-des-monts pour
célébrer, entre amis, la
Semaine de la paix.
Initiative de l’animatrice

de pastorale Anne
Ouellette, cette semaine
avait pour but de faire
prendre conscience aux enfants les grands
avantages à vivre en paix avec ses voisins
et les étrangers.
Toute en douceur, la rencontre avec le

clown amène les enfants à rêver de paix et
à visualiser les rêves qui leur tiennent à
cœur.
Porte-bonheur les invite alors, en racon-

tant une expérience personnelle traumati-

sante, à aller jusqu’au bout de leurs rêves,
même si cela semble difficile par moment. 
Les enfants sont tous attentifs et sem-

blent hypnotisés par Porte-bonheur.
« Je veux réveiller le cœur d’enfant…

Réveiller cette joie qui permet de vivre la
vie d’adulte… Je veux apprendre aux
enfants à se greffer aux choses simples et
belles de la vie…» disait le clown Porte-
bonheur…

Anthony Bouchard, jeune concepteur est ici en compagnie de ses amis de la classe de 5e et 6e de
Mme Dell’Accio ainsi que Mme Manon Tremblay, Mme Annie Guérin et le directeur de l’école
Val-des-Monts M. Patrick Piché… Une joyeuse bande d’amis. 

Le clown Porte-bonheur visitait une classe de première année à
l’école Val-des-Monts pour parler de paix et de réalisation de ses
rêves. Les enfants l’ont écouté religieusement.

Une semaine de paix avec
le clown Porte-bonheur

Pour Anthony Bouchard

La valeur n’attend pas
le nombre des années

À VOTRE SANTÉ !

✁

txe incl.
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Caisse populaire Desjardins
de la Rivière du Nord
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Cette année, la « Diva » Natalie
Choquette succède aux Marie-
Michèle Desrosiers et Andrée
Lachapelle à titre de marraîne de
l’événement et ira de ses petites
folies douces pour agrémenter
les trois jours de fête du palais.
Déjà lauréat d’un grand prix

régional à titre d’événement tou-
ristique, la grande dégustation
qui en est à sa septième édition,
offrira cette année plus de 100
grands et délicieux vins en
dégustation. 
Les visiteurs auront aussi accès

aux causeries, aux démonstra-
tions et à une dégustation de vin.
Plusieurs spectacles colorés

viendront animer le site et se
mêler aux parfums et aux arômes
des vins. 
Cette année trois repas gastro-

nomiques préparés par des chefs
émérites de la région seront
offerts aux visiteurs.

Les fromages québécois seront
à l’honneur et on donnera des
causeries sur les vins, les huiles
d’olives fines et les vinaigres bal-
samiques. 
« Dans la vie, il y a de belles

choses, malheureusement on
passe son temps à lutter contre
l’ombre. Saint-Adolphe est un
lieu magique en pleine nature
qui permet de reprendre contact

avec les belles choses…» disait
Mme Choquette en invitant les
gens des Laurentides à participer
en grand nombre à cette fête des
sens qui se déroule en milieu
champêtre.

Pour plus d’informations sur La
grande dégustation de vin de
Saint-Adolphe d’Howard on peut
téléphoner au 1-800-898-2127.

Les 16-17 et 18 août pro-
chains, les Prévostois ont
rendez-vous avec le bon
goût, les bons vins et la
bonne bouffe alors que se
tiendra la Grande dégusta-
tion de vin de Saint-
Adolphe d’Howard, un des
plus beaux événements
champêtre des Laurentides.

La grande dégustation de vin de Saint-Adolphe :

La fête des sens dans un
environnement charmant

Marie-Michèle Desrosiers, première marraine de La grande dégustation de
vin de Saint-Adolphe d’Howard passe le témoin à la diva Natalie Choquette
qui animera la fête des sens cet été à Saint-Adolphe.

Qu’importe le printemps...

Doux printemps quand reviendras-tu pour faire chanter les petits
oiseaux, pour faire verdir la forêt, pour faire s’épanouir toutes les
fleurs, pour réchauffer nos vieux os, pour nous remonter le moral.

Doux printemps, tu retardes... Tu nous laisses encore sous les affres
de la neige et de la froidure...

Si le printemps n’est pas au rendez-vous, qu’importe !  Nous passe-
rons directement à l’été, sans connaître les bosses du dégel, les mouches
noires et la boue des ornières et pour paraphraser le poète disons sim-
plement : quand l’eau coule, tout rigole... 
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«Nous sommes très heureux de
pouvoir accueillir les oiseaux
orphelins ou blessés et cela juste
à temps pour le printemps, tel
qu'on l'espérait.  Il s'agit en effet
d'une saison où le besoin est
grand notamment avec le passa-
ge des oiseaux migrateurs,
comme ce fut le cas la semaine
dernière pour une bernache bles-
sée à une aile, a déclaré la res-
ponsable des soins vétérinaires
du Centre, Dre Johanne Charron.
La mise sur pied du CRAL a été
possible grâce à l'appui de dona-
teurs dont le Fonds de l'environ-

nement Shell, la Fondation des
amis de l'environnement TD,  la
compagnie Hagen, la ministre
déléguée à l'Industrie et au com-
merce, Lucie Papineau et Maté-
rio Laurentiens de Lafontaine que
nous tous tenons à remercier sin-
cèrement.»  Notons qu'il n'existe
aucun autre organisme accrédité
dans les Laurentides pour traiter
les oiseaux sauvages blessés.

Un centre de soins
et de convalescence
Grâce à ces donateurs, le CRAL

a aménagé un centre de traite-

ment spécia-
lement pour
les soins des
oiseaux sau-
vages. On y
t r o u v e
no t ammen t
des cages de
d imens ions
variées, une
table d'exa-
men et les
médicaments appropriés.
Lorsqu'un oiseau y est admis,
Dre Charron l'examine et effec-
tue les soins nécessaires.  Par la
suite, sous la supervision de la
vétérinaire, des bénévoles spé-
cialement formés poursuivent les
soins quotidiens requis pendant
la convalescence jusqu'à ce qu'il
puisse être remis en liberté.

Des volières de réhabilitation
Grâce à don de 5000$ du fonds

de l'environnement de la banque
TD Canada Trust, le CRAL tra-
vaille actuellement à la construc-
tion de volières de réhabilitation.
En effet, une fois les oiseaux gué-
ris de leurs blessures, ils doivent
pouvoir réapprendre à voler, par
exemple, après qu'une de leurs
ailes ait été immobilisée un cer-
tain temps.

Pour signaler un oiseau blessé
Si vous trouvez un oiseau sau-

vage blessé, vous pouvez com-
muniquer directement avec le
CRAL au (450) 530-7952. En
attendant le transport jusqu'au
Centre, s'il s'agit d'un oiseau de
petite taille, vous pouvez l'attra-
per avec une serviette ou une
couverture (jamais avec vos
mains, ce qui risquerait de le
blesser davantage) puis le placer
dans une boîte de carton.  Pour

diminuer le stress, l'oiseau doit
être à la noirceur, au chaud et
sans contact avec les humains.
Pour un plus gros oiseau (hibou,
héron), attendez l'arrivée d'un
spécialiste du CRAL ou d'un
agent de conservation de la
faune des Laurentides. Il est
important de rappeler qu'un
oisillon hors du nid n'est jamais
abandonné par ses parents qui
continuent de le nourrir et de le
protéger. Il ne faut surtout pas
toucher l'oisillon et l'imprégner
de l'odeur humaine ni chercher à
le récupérer, ses chances de sur-
vie en nature étant bien
meilleures qu'en captivité.   

On peut obtenir plus d'informa-
tion sur le CRAL en consultant le
site : http://pages.infinit.net/cral.
À ce sujet, Sophie Morin, porte-
parole de l'organisme a tenu à
souligner: « Nous avons obtenu
un support très apprécié de l'in-
dustrie privée et du secteur
public. De  plus, l'appui sponta-
né d'entreprises de la région,
comme Matério Laurentiens,
Imagerie Denis pour notre pape-
terie et Pluri-Com qui a monté
notre site web, nous permet de
consacrer les subventions du
CRAL essentiellement aux soins
des oiseaux.»
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Vente à tempérament
La vente à tempérament permet
à un consommateur d’acheter un
bien, quelquefois dispendieux, et
d’en échelonner le paiement sur
plusieurs mois par exemple.

Il faut bien comprendre que dans
ce cas, le commerçant reste pro-
priétaire du bien acquis par le
consommateur jusqu’à ce que le
dernier paiement soit effectué.

Si vous cessez d’effectuer vos
paiements, le commerçant à trois
choix : 
A) il peut exiger les paiements

dus, 
B) il peut exiger le paiement total

du solde de la dette dans les
cas où le contrat contient une
clause de déchéance du béné-
fice du terme,ou,

C) reprendre possession du bien
vendu.

La clause de déchéance du béné-
fice du terme est une clause qui
doit obligatoirement être inscrite
au contrat. Cette clause prévoit
qu’en cas de défaut de paiement
le commerçant peut exiger le
remboursement complet du solde
dû, c’est-à-dire du total qui reste
impayé. Vous pouvez alors vous
adresser au Tribunal pour que
celui-ci modifie les modalités de
paiement ou vous autorise à
remettre le bien au commerçant.

Le commerçant, peu importe son
choix, doit vous faire parvenir un
avis, ordinairement de 30 jours
avant de reprendre le bien ou que
la déchéance du bénéfice du
terme ne survienne. Avant ou à
l’échéance du délai, vous pouvez
s’il y a lieu, payer les sommes
dues ou remettre le bien au com-
merçant ou encore vous faire sai-
sir celui-ci à vos frais s’il n’y a pas
telle remise. Lorsque vous remet-
tez le bien au commerçant vous
perdez alors tous les paiements
effectués. Si vous avez payé plus
de la moitié de la dette, le com-
merçant doit obtenir l’autorisa-
tion d’un Tribunal pour reprendre
le bien.

Notez bien que si vous désirez
annuler un contrat de vente à
tempérament vous disposez de
deux (2) jours de la réception de
la copie du contrat pour ce faire.

En cours de route, vous pouvez
exiger du commerçant un état de
compte par mois et ce gratuite-
ment pour savoir où vous en êtes
rendu dans le remboursement de
votre dette et s’il y a lieu vous
permettre de signaler au com-
merçant les erreurs qui auraient
pu s’y glisser. Lorsqu’il est avisé
d’une erreur, le commerçant est
tenu de la corriger ou de vous
fournir copie des preuves justi-
fiant son refus de le faire.

Le contrat et les différents avis
doivent être conformes à la Loi
sur la protection du consomma-
teur tant par leur forme que par
leur contenu.

On peut obtenir plus d’informa-
tions en communiquant avec
l’Office de protection du
consommateur au www.opc.
gouv.qc.ca ou au 1-888-672-
2556.

Vos suggestions de chroniques sont
toujours bienvenues en communiquant
avec moi par courrier électronique :
benoitguerin@videotron.ca

Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi
en vigueur et ne peut être reproduit sans autori-
sation.

Surveillez nos spéciauxde la circulaire
du 12 au 25 mai

L’école et ses règlements
Yves Deslauriers, collaboration spéciale

Attention, ceux qui sont aller-
giques ou réfractaires à l’école,
adeptes de la contestation,
défenseurs de la veuve et de
l’orphelin, vous risquez d’être
contrariés et peut-être même
d’être choqués. Cependant, je
n’écris pas ce papier dans cette
optique-là. J’exprime une
conviction personnelle sans
égard à quelque considération
ou connotation personnelle,
politique, juridique ou eth-
nique. Mon point de vue fait
suite à cette levée de boucliers
des parents des enfants de
l’école Sainte-Catherine-
Labouré contre le port du kir-
pan. Pour paraphraser mon-
sieur Deschamps, je dirai
qu’une école sans règlements,

« ça s’peut pas ». Choisiriez-vous,
pour votre enfant, une institu-
tion dont le projet éducatif nie
toute forme d’encadrement dis-
ciplinaire ? «Utopie, aberration »,
me direz-vous ! Parce que la
réponse est claire. L’école doit
pouvoir créer un environne-
ment propice au développe-
ment intégral de la personne en
statuant sur des règles accep-
tées et entérinées démocrati-
quement par tous les interve-
nants dûment élus ou en fonc-
tion. C’est un droit strict,
fondamental, inaliénable et
absolu qui devrait lui appartenir
de plein droit. 

Je déplore le fait que les tribu-
naux interviennent dans la poli-
tique interne d’une école. Je

déplore le mutisme de nos élus
dans un dossier aussi «fibreux ».
Enfin, je déplore davantage que
les Chartes canadienne et qué-
bécoise des droits et libertés ne
délègue pas à l’école l’autorité
inviolable pour agir légitime-
ment et légalement quand l’in-
tégrité physique et morale des
élèves ou des étudiants est en
cause. Une école qui ne peut
prétendre à un code pour le
maintien du bon ordre se dirige
inexorablement et indubitable-
ment vers le chaos. Si tous les
individus qui vivent en société
réclamaient leurs petits privi-
lèges personnels au nom de
ceci ou de cela, cette pratique
nous mènerait insidieusement
vers l’anarchie. La liberté de l’un

s’arrête où commence celle de
l’autre, une grande vérité trop
souvent ignorée ou bafouée. Il
n’est pas facile de parler de bien
commun dans un société qui
nage en plein individualisme,
mais c’est le fondement d’une
saine démocratie. Il serait para-
doxal et absurde qu’une liberté
individuelle prime sur la liberté
collective et la brime.
Permettez-moi de vous faire
part d’une impression très per-
sonnelle : certains de nos droits
fondamentaux sont en train de
nous glisser des mains ...
Assistons-nous à l’érosion de
certains pouvoirs au profit de
certains autres ? La Charte des
droits et libertés, c’est aussi
pour nous !

Grâce au support de donateurs, le CRAL (Centre de réhabi-
litation de la faune aviaire des Laurentides) a complété
l'aménagement de son centre de soins vétérinaires. Les
oiseaux sauvages blessés dans les basses et hautes
Laurentides trouvent donc depuis environ un mois un gîte
et des soins vétérinaires appropriés.

Grâce à ses donateurs

Le CRAL soigne maintenant
les oiseaux sauvages blessés

La Fondation des amis de l'environnement TD a octroyé
une somme de 5000$ au CRAL qui servira à la construc-
tion de volières de réhabilitation. Le chèque a été remis par
M. Gérard Gravel, directeur de la succursale de la Banque
TD Canada Trust à Saint-Jérôme, à Dre Johanne Charron
le 28 avril dernier.



En effet, les  35 personnes qui avaient
réservé une table, ont pour la plupart
vendu plus qu’ils ne l’espéraient. Un air
de fête et de détente a régné sur cette
journée radieuse. Un gros merci à l’école
du Champs-Fleuri et à la Ville de Prévost
pour leur aide.

Deuxième vente de garage
regroupée le 8 juin
Étant donné le vif succès de la vente

du mois de mai, le comité des Loisirs des
Domaines organise une autre vente de
garage samedi le 8 juin à proximité du

terrain de balle du Domaine
Laurentien. 

Le terrain est situé près de
l’intersection de la rue
Canadiana et Des Malards.
Réservez une table pour la
modique somme de dix dol-
lars en rejoignant Denis ou
Geneviève au 450 565-9975.
La vente se déroulera de 9h
am à 16h. 

En cas de pluie, la vente
est remise au lendemain.
Bienvenue à tous !
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Une vente de
garage regroupée,
des plus réussies !

Malheureusement, cette année,
compte tenu que notre employeur
actuel (le gouvernement du
Québec) ne reconnaît notre travail
qu’à 90%, nous serons dans l’impos-
sibilité de poursuivre cette tradition.

Monter un spectacle de qualité tout
comme organiser des sorties éduca-
tives sont un surplus à notre tâche
d’enseignement, pourtant nous

avons à cœur de les faire vivre à vos
enfants.

Soyez assurés que le fait d’annuler
toutes ces activités nous rend aussi
tristes et déçus que vous pouvez
l’être. Cependant, par souci de cohé-
rence et de solidarité, nous ne pou-
vons faire autrement.

En souhaitant une reconnaissance
de notre travail à 100%.

Lettre des enseignants de Val-des-Monts
À tous les parents, grands-parents ou
tout autre membre de la famille d’un
enfant qui fréquente l’école Val-des-Monts

L’équipe d’enseignants de Val-des-Monts

Depuis plusieurs années, les élèves et les enseignants de
l’école Val-des-Monts ont le plaisir de vous présenter un spec-
tacle musical à la fin de l’année scolaire.

André Dupras

La vente de garage organisée le 4 mai par le comité des Loisirs
des Domaines fut très appréciée et une foule de mordus des
aubaines n’ont cessé de circuler toute la journée.
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Des nouvelles du comité des loisirs des Domaines :



La biodiversité est la variété du
vivant étudiée à 3 niveaux : les
écosystèmes, les espèces qui
composent les écosystèmes et les
gènes que l’on retrouve dans
chaque espèce. En somme, la
biodiversité est la vie sur terre.
Celle-ci est maintenant grave-
ment menacée par les activités
de l’être humain. Par exemple,
des trois milliards d’hectares de
forêts originales que soutenait la
terre, il n’en reste que la moitié et
nous en détruisons 16 millions

d’hectares additionnels chaque
année, réduisant ainsi les habitats
naturels de nombreuses espèces.
Pendant 200 millions d’années, le
taux d’extinction naturel sur terre
fut d’environ 1 espèce à tous les
21 mois. Aujourd’hui, des scienti-
fiques estiment de 1000 à 10 000
le nombre d’espèces qui dispa-
raissent à tous les 21 mois. 

Les causes de cette perte de
biodiversité sont entre autres
l’augmentation de la population,
la consommation non durable

des ressources naturelles, les sys-
tèmes économiques et politiques
ne tenant pas compte de l’envi-
ronnement et de ses ressources,
les inégalités Nord/Sud, la sur-
consommation, l’agriculture
moderne, la non application des
lois environnementales. Bref, la
bêtise humaine et l’ignorance.

Au terme de la conférence, tous
s’entendaient pour dire que
l’éducation relative à l’environne-
ment est une urgence car la sur-
vie non seulement de nom-
breuses espèces animales et
végétales mais aussi de l’être
humain dépend directement du
niveau de sensibilisation et d’im-
plication de l’ensemble des
citoyens. Plus nous serons infor-
més des coûts environnemen-
taux, économiques, sociaux et
culturels reliés à l’utilisation des
pesticides, à l’enfouissement
pêle-mêle de nos déchets, à la
surconsommation et j’en passe,
plus nous serons en mesure de
contester, de refuser ce que l’on
nous impose insidieusement.
C’est en se familiarisant aux
méthodes alternatives telles que
le jardinage écologique, le com-
postage, le recyclage, la réduc-
tion à la source, etc. que nous
parviendrons à protéger l’envi-
ronnement dont nous sommes
tant tributaires, pour notre
propre bénéfice et celui des
générations futures. 
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224-8630

Nourriture et

accessoires

pour animaux

2919, boul. Labelle à Prévost

L’anglais pour les nuls !

Fini les cours d'anglais rébarbatifs et les souffrances liées aux efforts de
prononciation contre nature. La découverte qui éclate ici au grand jour
est tout bonnement révolutionnaire: l'anglais, bien loin d'être la langue
universelle qu'on nous pressentait jusqu'alors, l'anglais, la langue de
Shakespeare, n'est rien d'autre que du français mal prononcé! Donc pas
besoin de cours d'anglais...
· Ail ou radis ? - Are you ready ? - Êtes-vous prêt ?
· Saintes salopes - Thanks a lot - Merci beaucoup
· Débile - The bill - L'addition
· Mords mon nez - More money - Plus d'argent
· On le donne à ces connes - Hold on a second - Ne quittez pas un instant
· Toute ta queue traîne - To take a train - Prendre le train
· Qu'on gratte tous les jeunes ! - Congratulations ! - Félicitations !
· Marie qui se masse - Merry Christmas - Joyeux Noël
· Oui Arlette - We are late - Nous sommes en retard
· Mais dîne Franz - Made in France - Fabriqué en France
· Il se pique Germaine - He speaks German - Il parle allemand
· Ahmed a l'goût de tripes - I made a good trip - J'ai fait un bon voyage
· Youssef vole ma femme au lit - You saved all my family - Tu as sauvé

toute ma famille
· Sale teint de pépère - Salt and pepper - Le sel et le poivre
· Six tonnes de chair - Sit on the chair - Asseyez-vous sur la chaise
· Dix nourrices raidies - Dinner is ready - Le dîner est prêt
· Beaune-Toulouse - Born to lose - Né pour perdre
· Les slips tout gais serrent - Let's sleep together - Dormons ensemble
· Guy vomit sous mon nez - Give me some money - Donne-moi un peu

d'argent
· Âme coquine - I'm cooking - Je cuisine
· Délicate et saine - Delicatessen - Épicerie fine
· Deux bouts de chair - The butcher - Le boucher
· Varices de grosseur - Where is the grocer ? - Où est l'épicier ?
· C'est que ça pèle - Sex appeal - Attirance sexuelle
· Ma queue perd son alcool - Make a personal call - Passer un coup de fil

personnel
· Va te faire foutre - What a fair foot - Quel belle chaussure

N.D.L.R: Sur le net circule une quantité incroyable de textes de réflexion. Faites-nous parvenir
les textes les plus intelligents pour que nous puissions les faire connaître aux personnes non-
branchées. jdeprevost@yahoo.ca

Voici une étude médicale menée récemment : 
A) Les Japonais mangent très peu de matières grasses et ont moins de
crises cardiaques que les Anglais et les Américains. 
B) Par contre, les Français mangent beaucoup de matières grasses et
sont moins sujets aux crises cardiaques que les Anglais et les
Américains. 
C) Les Japonais boivent peu de vin rouge et sont moins sujets aux crises
cardiaques que les Anglais et les Américains. 
D) Les Français boivent énormément de vin rouge et sont aussi moins
sujets aux crises cardiaques que les Anglais et les Américains. 
Conclusion : Buvez et mangez ce que vous voulez. C'est parler anglais
qui vous tue.

L’anglais qui tue !

Appel à tous

Athlètes de Prévost
Vous pratiquez un sport individuel

ou d’équipe a un niveau compétitif.
Écrivez-moi, Serge Fournier, à : soccer.prevost@videotron .ca

Ou appeler moi au 224-4452 afin de vous faire connaître
et je pourrai ainsi écrire un article dans le journal

sur votre carrière et aspiration.

Me Paul Germain
NOTAIRE et CONSEILLER JURIDIQUE

861, rue de l’École à Prévost

(450) 224-5080
Télec.: (450) 224-8511

1531, Mtée Sauvage à Prévost
Tél.: 450 224-4773

Télec.: 450 224-4773

• remorquage
• entretien de système

à injection
• mécanique générale
• atelier de silencieux

Les Arpenteurs-géomètres

BEAUPRÉ, PAQUETTE
ET ASS.

Pierre PAQUETTE A.G.
Denis BEAULIEU A.G.
2906, boul. Curé-Labelle
C.P. 357,  Prévost

Tél.: 224-2979
Télec.: 224-5603
pbag@videotron.ca

Pas de vers,
mais des
truites…
Elle ne pose pas les vers après

l’hameçon… Elle ne décroche
pas les poissons… Mais elle
pêche quand même… Pas éton-
nant qu’elle prenne autant de
poissons. On voit ici Ginette
Burquel, chroniqueure de
bonnes tables et correctrice de
textes au Journal de Prévost, qui
tient fièrement trois truites, deux
arc-en-ciel et une mouchetée,
fruit d’une journée de pêche
printanière sur un lac des
Laurentides dont elle tient le
nom secret.

Vous avez de bonnes
photos de pêche, faites
nous les parvenir nous les
publierons.

L’éducation relative à l’environnement…
c’est urgent !
Lily Pelletier

Le 9 avril dernier, M. Claude Hamel, professeur en
biologie à l’Université du Québec à Montréal, présen-
tait une conférence sur le thème de la biodiversité à
l’école Val-des-Monts. Cette conférence, organisée par
le Comité en environnement de Prévost, permit aux
citoyens qui y assistaient de constater l’ampleur des
dommages que l’Homo sapiens a infligé à la biodiver-
sité mais aussi d’envisager les solutions possibles
pour la suite du monde.
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Comité ENVIRONNEMENT de Prévost
22 mai

12 juin
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bacs bleus

• Centre d’entraide de Sainte-
Sophie (vêtements adul-
tes/enfants et jouets);

• Entreprise-école Recypro
d’Argenteuil (matériel électro-
nique et informatique);

• Partage Québec-Guinée (arti-
cles scolaires pour les écoliers
de la Guinée);

• Et, en primeur, l’entreprise
Dacofax, qui ramassera des
cartouches d’imprimante de
toutes sortes dans le but de
les recycler et de les vendre,
pour ensuite en remettre les
profits à la Fondation de
l’Hôtel-Dieu de Saint-Jérôme.

C’est quand et où?
Le samedi 25 mai, de 8 h30 à

16 h 30, aux Galeries des
Laurentides (stationnement arriè-
re) du secteur Saint-Antoine. Les
citoyens des municipalités envi-
ronnantes incluant Prévost sont
invités à participer à cette collec-
te tout aussi indispensable sur le
plan environnemental que sur le
plan humanitaire.
Saviez-vous que de tous les

produits et articles ramassés, près
de 90% seront recyclés ou réem-
ployés et le reste sera éliminé en
toute sécurité ? 
L’incontournable collecte de la

MRC : un geste et un jour pour
embellir la vie...
Source : Pierre Godin, MRC.

L’an passé
cette opération
a coûté 6000$
aux Prévotois
Pour en diminuer le coût, il
suffit de se regrouper car la
facturation se fait par la
présentation de la preuve
de résidence.
Faisons covoiturer
nos RDD et nos
articles à recycler ! 
Parlons à nos voisins et
regroupons notre recycla-
ge, comme ça on économi-
se du temps, de l’argent et
de l’essence. 
Est-ce faisable de baisser
notre facture collective de
6000 $ à 4000 $ ? On s’en
reparle après le bilan.

La collecte des résidus domestiques dangereux et des articles usagés :

Une belle manière de célébrer
le printemps !
Pour la neuvième année consécutive, la MRC de La
Rivière-du-Nord organise sa grande collecte printa-
nière des résidus domestiques dangereux. Des orga-
nisations seront sur place pour recevoir vos d’ar-
ticles réutilisables :

Projets et actions en cours du
Comité environnement- 2001-2002 
•Sensibilisation et animation via le journal de Prévost

- Recyclage, compostage
- Eco participation

• Lutte et alternatives aux pesticides (comité conjoint avec la
SHEP)

Recommandations déposées au Conseil
•Étude cartographique pour planifier et mettre en place un zona-

ge de protection du patrimoine naturel (faune et flore) et d’utili-
sation durable (développement domiciliaire , pistes de ski et de
randonnée, corridor faunique)
- Secteur des parcs de la Coulée-Lafontaine: parc actuel et parc

à venir
- Secteur des marais du lac Écho
- Secteur de la montée Ste-Thérèse 

Recommandations déposées au Conseil
•Amender l'actuel règlement de zonage afin que notre réglemen-

tation protège non seulement les rives mais aussi le littoral.
•Afin de privilégier la création de zones vouées à la conservation

du patrimoine naturel, le comité recommande que le prélève-
ment de 10% soit préférablement pris en terrain pour tout projet
de développement.

•Mettre en action un programme d’analyse d’eau de puits
•Mettre en action un programme d’acquisition de composteurs

domestiques
•Tenir une activité de sensibilisation pour souligner le Jour de la

Terre (20 avril prochain)
•Réunir les groupes et les citoyens ayant un souci environnemental

Suivi des projets et aide à leur réalisation
•Eco-participation via comité de quartier ou comité de rue ?

- Ramasser l’herbe à poux
- Valoriser le bac bleu
- Encourager le compostage domestique
- Entretenir et embellir les façades de rues
- Bannir les pesticides et utiliser des alternatives

Des idées, des projets à venir ?
•Piedmont-St-Hippolyte-Prévost: protéger le secteur inter-muni-

cipal des pistes de ski de fond « Johannsen Jack Rabbit » 
- Lettre au ministre de l’Environnement pour faire part du projet

Ce commerce n’est pas fonction-
nel que lorsque l’eau sucrée se met
à couler, mais il est ouvert durant
toute l’année. En effet, à part des
repas de sucre du printemps, il est
largement occupé durant la pério-
de des fêtes et ainsi qu’en été, pour
la célébration de mariages cham-
pêtres présentement très à la mode.

Pourquoi ce lieu est-il si
agréable ?  Premièrement à cause
de la beauté naturelle du site mais
aussi, par les moyens déployés à
l’embellissement et à l’entretien
des lieux. En effet, ce n’est pas
sans effort qu’il s’est vu octroyer le
prix du plus beau commerce au
concours Maisons Fleuries édition
2001. Un si grand domaine deman-
de par contre beaucoup de
constance à l’entretien de la flore
indigène aux abords de la route
principale et autour du lac. Les

plates-bandes du chalet principal
sont magnifiquement colorées de
plantes vivaces provenant de plu-
sieurs sources. Aussi, les couleurs
pastels des bâtisses rappellent
celles des Iles-de-la-Madeleine.
L’entrée principale est décorée de
vignes et de fleurs séchées prove-
nant de graminées ornementales.
Ce qui lui donne un « look » tout à
fait rustique.

Tout cela pour embellir, tout en
encourageant les autres com-
merces de Prévost et pour simple-
ment leur dire qu’il est possible
d’améliorer l’aspect de leurs entre-
prises et ce, à peu de frais.  Alors
faites de même!  En effet, n’est-il
pas invitant d’être accueilli avec
des fleurs aux pieds de la porte?
Ne sommes-nous pas " naturelle-

ment " attirés par des taches de
couleurs éparpillées, semblables
aux tableaux de l’impressionniste
Claude Monet ?

Cette année, la municipalité de
Prévost veut encourager ses com-
merces à investir pour embellir
leur devanture. D’un même pas, en
plus d’aménager des massifs de
fleurs, pourquoi ne pas semer à la
volée des semences au début de
l’été directement sur la terre au
devant du commerce ? Alors, pour-
quoi ne pas arrêter au 999, rue
Edmond  par le chemin du Lac
Écho. Vous pouvez également visi-
ter virtuellement leur beau site sur
le web au : http://www.aupiedde-
lacolline.com. Et n’hésitez surtout
pas à fleurir votre été 2002.

L’entrée principale est décorée de vignes et de fleurs séchées provenant de
graminées ornementales.

Embellissement de la ville :

Fleurir son commerce
Christine Landry, comité d’em-
bellissement de Prévost
On dit souvent qu’une
devanture fleurie fait l’ac-
cueil, eh bien, c’est ce que
l’on retrouve à la cabane à
sucre « Au pied de la
colline » de Mme Johanne
Prud’homme et M. Luc
Plamondon. Depuis déjà
trois _ ans, cette famille
s’investit toute entière à
rendre agréable leur magni-
fique lieu enchanteur et
s’est positionnée ainsi, en
un site champêtre tout à
fait charmant.

NOUVEAU

Spécial du mois

Crème
glacée molle 

125$
Txes inc.

756, de la Station à Prévost

450  660-0822

475$

Cheese Super Pat
2 fromages et bacon
+ jambon cuit

Txes inc.

Au sous-sol du Salon de Beauté Chez Françoise
2882, boul. Labelle à Prévost

Nathalie, Sonia et Chantal
Techniciennes

224-9236

Pose d’ongles professionnelle
Manucure

NOUVEAU

Au sous-sol du Salon de Beauté Chez Françoise
2884B, boul. Labelle à Prévost

• Soins de la peau :
Rétinol vitamine C, acide glycolique

• Produits Maria Galland et Gehwol
• Maquillage (cours de maquillage)

• Épilation cire tiède
• Soins des pieds 

• Électrolyse par ordinateurs « APIPLUS »

224-2331
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Une invitation au sacré et
à la musique méditative
avec les chants du groupe
choral MUSIKUS VIVACE!
et du Quatuor À VENT
SCÈNE, le samedi 8 juin à
20 h à l’église Saint-
Antoine des Laurentides 

Le groupe choral MUSIKUS
VIVACE ! de Prévost, sous la
direction de Johanne Ross et le
Quatuor À VENT SCÈNE, dirigé

par le Prévostois Raoul Cyr
seront réunis le samedi 8 juin à
20 h à l’église de Saint-Antoine-
des-Laurentides pour la présenta-
tion du concert CHŒUR et
MESSE. Les spectateurs auront
l’occasion d’y entendre un florilè-
ge des plus belles mélodies du

répertoire du chant sacré de
même qu’un mini-récital de
musique méditative du Quatuor
À Vent Scène. Les deux groupes
se réuniront pour une finale
enlevante de pièces de Mozart.
Le groupe choral sera accompa-
gné au piano par Louise Lessard. 

C’est maintenant officiel,
suite au sondage réalisé
auprès du public, il y
aura une soirée supplé-
mentaire de jazz le jeudi
6 juin à 19h 30.

Les musiciens du quartet inter-
préteront les pièces de la série
des 4 concerts qui ont été les
plus aimées du public. C’est une
occasion en or pour ceux qui
n’ont pu suivre la série de pou-
voir apprécier le talent de ce
quartet composé de Raoul Cyr,
Camille Landry, Michel Dubeau
et Jean-François Barbeau.  

Cette appellation permettra
de faire ressortir davantage la
mission de diffuseur en art de
la scène de notre organisme
qui continuera à présenter des
concerts et spectacles pro-
fessionnels de la plus haute
qualité.

Diffusions Amal’gamme de
Prévost vise à faire découvrir et

connaître Prévost en spectacles
et concerts.  

Par sa programmation, il veut
rejoindre le plus grand nombre
de Prévostoises et Prévostois
en concourant à procurer à la
Ville de Prévost une vie cultu-
relle intéressante et dyna-
mique.

Diffusions Amal’gamme de
Prévost  invite les résidants à
faire l’effort de participer
davantage à cette vie culturel-
le. Ils seront sûrement étonnés
et fiers de découvrir la qualité
de ce qui se passe ici même
dans leur Ville.  

Les dépliants de programma-
tion et les billets de spectacles
et concerts des Diffusions
Amal’gamme de Prévost sont
disponibles au Service des loi-
sirs de Prévost situé en haut de
la Bibliothèque municipale
Jean-Charles Desroches, tél. :
224-8888.

Bienvenue aux diffusions
Amal’gamme de Prévost

Jeudi 23 mai, 19h 30

Rendez-vous
avec Mozart
Wolfgang Amadeus Mozart,
1756-1791
Un des plus grands génies de

l’histoire de la musique qui nous
a légué des œuvres d’une pureté,
d’une élégance, d’une simplicité
et d’une grâce jamais égalées
sera au cœur de la soirée de la
série des Grands Concertos le
jeudi 23 mai à 19h 30 à la salle de
spectacle du centre culturel et
communautaire.
Pour l’occasion le pianiste-vir-

tuose Jorge Gomez Labraña com-
mentera et interprétera le concer-
to #23 de Mozart. On ne saurait
insister suffisamment pour inciter
notre population  à profiter du
privilège d’avoir ici-même dans
notre ville la possibilité d’en-
tendre un musicien de l’envergu-
re de monsieur Labraña qui par-

tage avec nous toutes ses
connaissances et ses talents
musicaux en toute simplicité et
en toute amitié.  
Nous vous invitons à vous réga-

ler d’une autre performance qui
relève de l’exploit lors de cette
pénultième de la série qui se ter-
minera le jeudi 13 juin avec la
présentation du célèbre concerto
# 2 de Sergei Rakhmaninov.

Histoire du Jazz

Soirée supplémentaire Polyphonie des Laurentides

Un public ravi

Afin de bien distinguer les activités de notre
organisme du nom de l’édifice qu’il habite, il a été
convenu à l’assemblée générale annuelle du 19
avril dernier d’utiliser la dénomination
« Diffusions Amal’gamme » pour identifier les
activités de diffusion présentées dans le cadre de
sa programmation annuelle.

Chœur et âmes :
Un concert voix et intrument

à vent

L’ensemble Polyphonie
des Laurentides, dirigé
par Johanne Ross, et
constitué de choristes
du groupe choral
Musikus Vivace !  pré-
sentait son concert à
l’église Saint-François-
Xavier le 5 mai dernier.

Il s’est attiré les plus vifs
éloges des spectateurs pré-
sents, ravis par la diversité des

pièces présentées et par l’ac-
compagnement musical du
concert qui était assuré au
piano et à l’orgue par Céline
Laverdure, aux clarinette et
basson par Estelle Poulard,
François Gagné et Catherine
Carignan, aux violons par Émi-
lie Monette, Martine Laverdure,
Ariane Ouellet, Anne-Édith
Pageot et Alex Serreda ainsi
qu’au violoncelle par Michèle
Nepveu.



Soirée Musique et
poésie
Veuillez prendre note qu’aura lieu une soirée de
poésie dans la grande salle de la gare de Prévost le
8 juin 2002 à 20 h au 1272 de la Traverse à
Prévost. L’entré est gratuite pour tous.
Pour information: Jean-Pierre Durand téléphone : 450-675-1829,

courriel : jeanpierredurand@videotron.ca

Prochaine soirée poésie prévue au mois d’août
Pour toutes personnes intéressées à participer à la prochaine

soirée de poésie comme lecteur de ses poèmes qui aura lieu au
mois de août 2002 veuillez laisser vos coordonnées à Jean-Pierre
Durand.
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Passage de majuscule en minuscule
ou vice et versa

Appuyez sur majuscule et la touche F3 en
même temps et la première lettre du mot
deviendra une majuscule, appuyez encore
une fois et le mot entier sera en majuscu-
le, une troisième fois et la sélection repas-
se en minuscules. De Éric.
Optimisez vos impressions sous Word  

Lors d'une impression normale, votre
imprimante commence à imprimer la pre-
mière page puis les suivantes. Donc à la
fin de l’impression vous vous retrouvez
avec la dernière page au dessus de votre

pile de feuille et la première page en des-
sous.
Vous devez ensuite remettre les pages
dans l'ordre. Pour que votre document soit
directement dans le bon ordre sans devoir
tout trier après, cliquez sur le menu Outils
ensuite Options  dans l’onglet  impression.
Cochez alors la case Ordre inverse.

Éteindre son PC par un raccourci
Créez un nouveau raccourci sur le bureau,
puis saisissez comme ligne de commande :
Rundll32.exe user,ExitWindows puis don-
nez lui le nom que vous désirez. Il vous
suffira de double cliquer dessus pour
éteindre votre PC.

Accéder facilement au poste de travail  
Maintenir la touche windows qui est

située entre la touche Ctrl et ALT et la
lettre E. Votre poste de travail s’ouvre sans
avoir recours à votre souris. De Alexandre.
Menu Démarrer par ordre alphabétique
Pour trouver les logiciels et  les dossiers

du menu Démarrer par ordre alphabétique
, cliquez avec le bouton droit de la souris
sur l'un des icônes d'un logiciel ou dossier
qui se trouve dans votre menu Démarrer
et choisissez l'option Trier par nom. De
Claude.

Saisie rapide des adresses
des sites ".com"

Sous Internet Explorer vous êtes fatigué
de taper www. et .com! Tapez juste "le
nom du site" et au lieu d'appuyer sur la
touche Entrée appuyez simultanément sur
la touche Ctrl et sur la touche Entrée,
http://www." et ".com". s’ajouterons
automatiquement. De Diane.
L’Équipe du CACI Prévost. (450)660-4561

Centre d’accès
communautaire
Internet de
Prévost (CACIP)  TRUCS ET ASTUCES

Comme vous avez été plusieurs à nous avoir fait parvenir vos trucs, c’est avec plaisir
que je les partage avec vous. Participez à notre concours de la meilleure astuces, à vos
plumes ou votre courriel. Faites nous parvenir votre truc et courrez la chance de
gagner un cours en privé de Windows/ Internet II qui consiste à l’entretien de l’ordi-
nateur d’une durée de 2 heures. Pour nous rejoindre caciprevost@videotron.ca .Venez
nous rencontrer pour  prendre des informations sur nos ateliers de formation word,
photoshop , power point, internet/ windows. Toujours deux points de service pour
vous servir à la Gare de Prévost et à la Maison d’accueil de Prévost.

Les personnes à mobilité réduite
du Centre Youville de St-Jérome
(CHLD) exposeront leurs peintures
à la gare de Prévost durant le mois
de juin 2002. Le vernissage aura
lieu le 2 juin 2002  de 13 h  à 16 h.
Plus d’une douzaine de partici-

pants et participantes y exposeront
une vingtaine de toiles. Ces per-
sonnes participent depuis deux ans
au Symposium de peinture de la
gare de prévost et reviendront cette
année.
Venez les encourager par votre

présence peut-être trouverez-vous
des toiles intéressantes que vous
pourrez acheter.
Pour toutes informations  contac-

tez Lise Voyer au 450-224-8056,
Gare de Prévost 450-224-2105.

Maman...
Probablement le premier mot murmuré,
de la bouche de ton enfant…
Ce fût l’aîné, si espéré, si adoré,
vint le deuxième, de cette douleur ressuscitée,
suivit du troisième, très renfermé,
et de la cadette ne cessant de pleurer…
C’est de la façon la plus pure, que nous avons appris,
à dégager d’une voix insécure, ce maman, débordant de sentiments…
En voulant te parler, le mot le plus profond à prononcer,
était maman, et ce pour l’éternité…
Maman…
Une fois exprimé, une fois acquis,
cela reste le plus significatif des mots à répéter,et j’espère le plus compris…
À 25 ans, man reste d’un vocabulaire très articulé,
le mot le plus employé…
À 31 ans, c’est ce même maman chancelant,
qui cherche la sécurité à chaque jour cependant…
À 34 ans, on le prononce moins à haute voix,
c’est dans son cœur que l’on entend tout cette fois…
À 36 ans, c’est un wan man,
plus mûr mais non plus sûr…
Avec les années,
une idée de grandeur s’est additionnée,
au plus important nom de l’humanité.
Grand, ce qualificatif te fût attribué,
il y a cinq ans, lorsque le tout premier est né…
Depuis ce jour, pour toi un merveilleux nom s’est crée,
sans ne jamais prendre la place du premier.
Grand-maman, si chaleureusement prononcé…
Belle, belle, belle maman, si rarement utilisé,
dans le langage courant de nos années,
mais quand-même bien pensé…
Enfin…
À qui reste- t-il, l’honneur de pouvoir employer le mot maman ?
Oui à papa, qui l’a si souvent prononcé à ses enfants.
Une maman qui lui a, à son tour,
servi dans son cœur personnellement…
Cela est devenu un honneur,
d’avoir la chance encore aujourd’hui,
de t’appeler maman, sans autre faveur,
et qu’il nous  appartient la vie, pour te dire tendrement merci…
Maman…
J’aimerais que tu saches, qu’au cours des siècles,
bien des choses se sont expirées.
Des races, des modes, des dictons,
mais jamais le nom maman, qu’il soit écrit, lu ou prononcé,
ne pourra se faire voler ou encore se faner…
Il reste dans ce petit mot, exprimé par tant de populations,
une valeur inexprimée, comblée de passion,
à qui sait l’employer, rempli de frissons, dans toute sa beauté… 
Je t’aime maman 
Natalie Turgeon

Nathalie Deraspe
« Le fabuleux destin» d'une

maman et de son fils qui rêvent
de quitter le pays en septembre,
semble vouloir se concrétiser.
Vous vous rappelez, c'est moi qui
tient mes promesses... Et bien
voilà, le projet avance de jour en
jour. Il faut dire que parfois, ça
prend beaucoup de travail et de
ténacité pour tenir une promes-
se... Qu'à cela ne tienne! C'est
donc confirmé, le 01 juin pro-
chain, nous parcourrons les
50km escomptés! Le départ aura
lieu à 9hres à la gare de Saint-
Faustin et l'arrivée autour de
15hres, à Prévost. Je vous rappel-

le que nous solliciterons votre
appui afin de réaliser notre
« fabuleux destin ». Peut-être
irons-nous vous rencontrer,
sinon, venez nous saluer à notre
arrivée à la gare. 
Comme il s'agit d'un voyage où

un enfant donnera la parole à ses
pairs, nous avons cru bon offrir
10% des recettes de la journée à
l'Unicef. Laurent Larose, vice-pré-
sident des opérations pour le
Canada, nous soutient dans ce
périple, et il y a fort à parier que
nous irons visiter quelques pro-
jets mis en place par cet organis-
me, qui se voue au mieux-être
des enfants démunis de la planè-
te. C'est également confirmé,

nous devrions aller visiter les ins-
tallations de Caza Alianza, qui
s'occupe des enfants des rues en
Amérique Latine.

En terminant, j'aimerais vous
signaler que je vous chanterai
quelques chansons. Ma soeur
Mireille fera aussi quelques com-
positions. Et déjà, je peux vous
confirmer la présence d'un ami
précieux, Yves Charbonneau, qui
nous amènera en Inde grâce au
son mélodieux de son sitar. Les
enfants qui désirent se joindre à
nous pour la randonnée sont les
bienvenus. Vous n'avez qu'à
communiquer au 224-8527.

À tout de suite !

Avis à tous les poètes
Le comité vous lance un défi amical dans le cadre de l’activité de la

fête nationale pour le 24 juin. Faites nous parvenir un poème, il sera
utilisé dans le cadre de La Fête Nationale, le 24 juin 2002 (lu et
publié par le comité de la fête nationale). Le style et la forme du
poème est laissé à la discrétion du poète.

Thème : La fierté québécoise en 2002
La date limite pour participer est le 30 mai 2002

Faire parvenir le texte au :
Comité de la gare inc.
a/s Jean-Pierre Durand
1272, de la Traverse, Prévost, Qc, J0R 1T0
Tél : 450-675-1829
Ou par courriel :
jeanpierredurand@videotron.ca

Tour du monde d’une mère et de son fils

Chose promise, chose due !

En juin :
Les personnes à mobilité réduite exposent à la gare

Natalie Turgeon



Pleurer sec, pleurer sans que les
larmes ne se voient et, pour-
tant, pleurer si fort que la

bouche s’emplit d’un goût salé et
qu’il devient difficile de camoufler,
de déguiser le reniflement. Pour un
observateur judicieux, un ramollisse-
ment, un affaissement de tout le visa-
ge devenaient perceptibles. Mais
combien le sont ?

Cette méthode de pleurer sec, elle
l’avait apprise très jeune.  Comme à
un garçon, sa mère lui avait interdit
les larmes. Elle lui avait aussi offert
un mouchoir de lin si délicatement
brodé qu’il devenait impensable de
se servir d’un travail aussi raffiné
pour essuyer des larmes. 

- Ne t’en sers jamais. Ne pleure pas !
Jamais ! Ça embête tout le monde et

ça ne règle rien. On te le reprochera.
C’est futile et creux, les larmes.

C’est ainsi qu’elle avait appris à
pleurer sec. Nulle ride, nulle poche,
nul gonflement n’avaient entamé,
incisé la géographie de son visage. 

Une fois, une fois seulement,
comme une enfant, elle avait pleuré
à chaudes larmes. Dans ses bras, un
bébé hurlant, inconsolable. Alors,
épuisée, elle s’était fondue en lui et
le long d’un long couloir qu’elle par-
courait, de long en long, elle avait
pleuré. Ce jour-là, pour essuyer ses
larmes, elle s’était vulgairement ser-
vie de sa manche de chandail. Le
mouchoir brodé était resté dans son
papier de soie, dans la boîte dorée
qui lui servait d’écrin.

Maintenant vieille, assise dans une
berçante d’hospice, on s’étonne de
son air si jeune. On vante son visage
sans rides malgré un petit air chagrin
qui, lui dit-on, accentue son charme.

Nul ne pourrait croire à ce palais si
ridé, si gonflé, si érodé. Nul ne pour-
rait croire que derrière sa bouche
ramollie par l’âge, se dissimulent
toutes les détresses que son visage a
résolues, sous les conseils de sa
mère, de bien tenir cachées.  

Lorsqu’elle est morte, on a dit d’elle
que c’était une femme courageuse et
forte. C’est d’ailleurs ainsi qu’on avait
parlé de sa mère lors de son décès,
quarante ans plus tôt.
Tiré du recueil Objets de mémoire,  Édi-
tions de la Pleine Lune.
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Vie - Voir
Un projet qui me tient à cœur
depuis mon enfance est la création
d’un organisme à but non lucratif
permettant d’accueillir dans un
emplacement privé, les enfants de
la terre qui se posent des questions
auxquelles on ne prend générale-
ment pas le temps de répondre.
L’élaboration d’un tel projet en
relation d’entre – être, demande
temps et patience et beaucoup de
don de soi, sans compter l’implica-
tion de plusieurs intervenants.
Mais, nous avons le plaisir de vous
annoncer qu’un tel projet prend
forme dans la région des
Laurentides.  En effet, le premier
VIE – VOIR ouvrira ses portes d’ici le
mois de septembre 2002,
accueillant un maximum de 7
enfants par jour ouvrable.
Le VIE -VOIR accueillera les enfants
et accompagnera les parents, les
enseignants et autres intervenants
dans leur cheminement de vie,
entre autres, pour répondre aux
questionnements suivants :
Vie – Voir
Pour voir la vie d’une façon diffé-
rente, lorsque l’enfant fait face à la
mort d’un parent et ou d’un être
cher.
Vie – Voir
Pour voir la vie d’une façon diffé-
rente, lorsque l’enfant fait face à la
maladie.
Vie – Voir
Pour voir la vie d’une façon diffé-
rente, lorsque l’enfant à peur, est
craintif ou est perturbé.
Vie – Voir
Pour voir la vie d’une façon diffé-
rente, lorsque l’enfant a perdu sa
joie de vivre, sa confiance en lui et
ou son estime de soi.
Vie – Voir
Pour voir la vie d’une façon diffé-
rente, lorsque l’enfant a épongé les
émotions des adultes et qu’il ne
sait pas quoi en faire.
Vie – Voir
Pour voir la vie d’une façon diffé-
rente, lorsque l’enfant constate
que c’est lui le Maître de sa vie.
Et bien plus encore…
Important : D’ici l’ouverture du VIE
– VOIR qui se fera en septembre
2002, Normand Brisson accueillera
sept enfants différents, accompa-
gnés de leurs parents les vendredis
de 9 h à 17 h. Les rencontres avec
les parents et les enfants varieront
entre 1/2 heure et une heure. Voici
les dates de ces rencontres : 10, 17,
24 et 31 mai, 7, 14, 21 et 28 juin.
Pour plus d’information concer-
nant le VIE – VOIR ou pour prendre
rendez-vous veuillez téléphoner au
(450) 224-7776 avant de vous pré-
senter. Le programme de rencontre
fera relâche aux mois de juillet et
d’août pour recommencer au début
du mois de septembre dans les
nouveaux locaux du VIE – VOIR..

Toutes les rencontres ou interven-
tions avec les enfants sont gra-
tuites.

Normand Brisson n.d.
Essentiellement... pour vous

Monique Pariseau est née à
Québec et vit à Saint-Hippolyte. 
Elle habite les Laurentides
depuis qu'elle enseigne le fran-
çais et la littérature au cégep de
Saint-Jérôme, donc depuis 26
ans.  
Elle a participé à la création de
plusieurs associations et orga-
nismes reliés aux arts et à la lit-
térature.
Bibliographie
• Les Figues de Barbarie, roman,

Les Quinze Éditeur, 1990 (men-
tion au prix Robert Cliche)

• Le Secret, Éditions de la Pleine
Lune, roman, 1993 (Finaliste au
prix Elle-Québec)

• L'Ami, le geai bleu, Collection
Tête-bêche, H.M.H., 1993 (livre-
jeunesse)

• Objets de Mémoire, Éditions de
la Pleine Lune, 1997

Le Mouchoir brodé
Par Monique Pariseau

Invitation
Le Journal de Prévost, en collaboration avec l'Association des auteurs des Laurentides, offrira à chaque mois à ses lec-
teurs une nouvelle écrite par un auteur des Laurentides. Nous vous présentons la troisième, une histoire de monique
Pariseau. Bonne lecture !

Deux activités importantes se
tiendront dans les Laurentides, le
mercredi 15 mai à Val -David et à
Lachute et mettront en vedette
des auteurs des Laurentides. Un
rendez-vous à tous. Entrée libre.
Pour plus d’informations sur les
activités : www.uneq.ca/festival.

La poésie de Gaston Miron,
poète originaire de Sainte-
Agathe, a marqué notre imaginai-
re. L’écrivaine, Désirée Szusany,
lira quelques-uns de ses plus
beaux textes tout en nous initiant
au parcours littéraire de cet écri-
vain reconnu internationalement.

Voyage dans l’univers
de Gaston Miron

Récital de poésie
avec DÉSIRÉE SZUCSANY

Mercredi le 15 mai, 20h
Au Nouveau-Continent

230, de l’Église, Val-David
Entrée libre

Plusieurs de nos romans préfé-
rés font l’objet d’adaptations
cinématographiques. Une ques-
tion subsiste toujours : un livre
perd-il sa saveur lorsqu’il est
transposé à l’écran ?

L’écrivain-réalisateur, François
Jobin et Robert Gauthier, écri-
vain-scénariste, à qui l’on doit
l’adaptation télévisuelle de Au
nom du père et du fils et Le sor-
cier débattront de cette question.
Des extraits d’émissions seront
présentés pour illustrer le sujet.

Livres, télé et cinéma :
du pareil au même ?

Avec FRANÇOIS JOBIN
ET ROBERT GAUTHIER

Mercredi 15 mai de 19h à 21 h
Maison populaire et maison du livre

335, rue Principale, Lachute
Entrée libre

Le 8e Festival international de la littérature
Dans de le cadre de la 8e édition du Festival international
de la littérature, qui se tient du 10 au 18 mai, organisé par
l’Union des écrivains et des écrivaines du Québec, en colla-
boration avec l’Association des auteurs des Laurentides,
plusieurs activités littéraires se tiendront aux quatre
coins de la province.

Réponse: Sous l’étagère du secrétaire; derrière la tortue; derrière le tabouret.



• Lors de la séance du conseil
municipal du 13 mai 2002, le
conseil a accepté le dépôt d’un
e pétition signée par sept ci-
toyens de la rue Charbonneau.
Par cette pétition, ceux-ci de-
mandent que la Ville procè-
de à l’étude d’un projet de pa-
vage pour cette rue.

• Le conseil municipal a accep-
té le plan de lotissement de la
nouvelle phase du dévelop-
pement Les Clos Prévostois. Les
travaux de construction de-
cette nouvelle phase, située à
l’arrière du terrain de soc-
cer de l’école du Champ-Fleuri,
débuteront au cours de la
présente année.

• Un budget de 5000$ a été ac-
cordé pour l’entretien exté-
rieur du bâtiment du Centre
culturel et communautaire de
Prévost.

• Le conseil municipal a rete-
nu la date du 2 sep-
tembre 2002 pour la tenue de
la prochaine Fête de la famil-
le et de l’Hommage aux béné-
voles.

• Un budget de 40000$, à mê-
me le fonds général, a été au-
torisé pour la réfection de l’in-
tersection du chemin du Lac-
René et de la rue des Tangaras.

• Un budget de 29000$ a été
autorisé pour la réfection des
accotements de 35 kilo-
mètres de rue afin d’en amé-
liorer le drainage et la longé-
vité.

• Un budget de 50000$ a été au
torisé pour l’agrandisse-
ment de la voûte actuelle de
la ville et pour y aménager une
salle d’archives afin de se con-
former aux exigences de
Loi sur les archives nationales.

• Le conseil municipal a autori-
sé le renouvellement pour
l’année 2002, du contrat
2001-01 « Travaux relatifs à
l’ouverture, l’entretien et la
fermeture de la piscine » au
montant de 3298$ taxes in-
cluses, et du contrat 2000-03
«Travaux relatifs à l’ouvertu-
re, l’entretien et la fermetu-
re du terrain de tennis » au
montant de 2473$ taxes in-
cluses.

• Le contrat 2002-11 a été ac-
cordé à la compagnie Asphalte
Desjardins inc. pour les tra-
vaux de pavage et de bor-
dures du cercle de virage face
à la rue Lesage, sur la route
117, au montant de 16280$
plus taxes.

• Le contrat 2002-12 a été ac-
cordé à l’entreprise Lignes sur-
pavé Daniel Nadeau inc. pour
le traçage des lignes de rue
en 2002 au montant de 4765$
taxes incluses.

• Le conseil a adopté le règle-
ment 480-6, en vertu du-
quel le ramassage de branches
se fera gratuitement le pre-
mier vendredi de chaque
mois pour l’émondage
d’arbres. Toutefois l’abatta-
ge d’arbres nécessitera un
permis.

• Le conseil municipal a accep-
té le dépôt du certificat du
greffier pour la tenue du re-
gistre sur le règlement 506
«Décrétant des travaux de ré-
fection de la fondation et du
pavage du chemin du Lac-
René et de la montée Rainville
et prévoyant un emprunt de
558151$ nécessaire à cette
fin», le règlement est répu-
té non approuvé par les per-
sonnes habiles à voter.

• Le conseil municipal a locali-
sé les rues qui feront l’ob-
jet d’un rechargement de
gravier en 2002.

• Le conseil municipal a autori-
sé le versement d’une som-
me de 5000$ à la corpora-
tion Habitation du Vieux-
Shawbridge, dans le cadre du
programme AccèsLogis.

• Le conseil municipal a autori-
sé la Ville à adhérer au Conseil
de la culture et des communi-
cations des Laurentides et y

a délégué monsieur Germain
Richer à titre de représen-
tant de la Ville.

• Une résolution appuyant la de-
mande d’exemption de taxes
formulée par La maison d’ac-
cueil de Prévost auprès de la
Commission municipale du
Québec a été adoptée.

• Finalement, le conseil munici-
pal a autorisé un budget de
2 500 $ pour la tenue de
l’opération nettoyage–prin-
temps et automne 2002. Ainsi,
des conteneurs de 40 verges 
seront installés à la station de
pompage Lesage située au
962, chemin du Lac Écho, les
18, 19 et 20 mai (Fête de
Dollard) et les 12, 13 et 14 oc-
tobre (Action de Grâces).  Les
citoyens sont invités à y dé-
poser leurs gros rebus. (Les
pneus ne seront toutefois pas
acceptés)

RUES FAISANT L’OBJET
D’INTERVENTIONS EN 2002

TONNAGE PAR RUE
Clavel 35
Joseph 50 tonnes
de la Falaise 100 tonnes
de la Source 50 tonnes
montée
Félix-Leclerc 100 tonnes
Forest 50 tonnes
Hébert 50 tonnes
chemin
Félix-Leclerc 90 tonnes
Charlebois 170 tonnes
Ferland 60 tonnes
de la Station-Est 50 tonnes
Guénette 125 tonnes
du Mont-Plaisant 50 tonnes
de l’Érablière 50 tonnes
Centrale 50 tonnes
des Mésanges 60 tonnes
Brosseau 150 tonnes
Roy 60 tonnes
Total 1350 tonnes
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du conseil de villeNouvelles
Réunion du lundi 13 mai 2002

Manufacturier d’Ardoise
Distributeur de céra-

mique
outillage fourni pour pose

2871, boul. Labelle à Prévost

Publicité payée par la ville

224-7093

224-2916
2925, boul Labelle à Prévost 

Déjeuner
à partir de 6h A.M.

Spéciaux
du jour
Table d’hôtes
tous les soirs
Ouvert 24 hres
Vendredi et samedi
Livraison
7 jours / semaine

Club de l ’Âge d ’Or
de Prévost

Mardi – Bingo
1er et 3e du mois

25 mai – Souper/danse

30 mai – Casino

11 juin – Pétanque

12 juin – Minigolf

13 juin – Croisière sur
le Richelieu

Pour information :
224-2698, Aline Beauchamp

Cet espace publicitaire est
commandité par Mme Monique
Guay, députée de Laurentides

Membre ASBQ

Au sous-sol des Assurances Renaud

Venez essayer nos lits
Thunder Tan 160 watts néons
ainsi que nos autres lits bronzants et
notre nouveau facial 4000 watts.

OUVERT 7 JOURS

Lundi au vendredi de 10h à 21h
Samedi et dimanche de 10h à 18h

Nouvelle ventilation
et climatisation

1100, Chemin des 14 Îles à Prévost

224-7743

Bière et vin
Café et pâtisseries
Fruits et légumes

Pain chaud
•

Service de fax
et photocopies

Location de films

Dépanneur
du Lac Renaud

... Intégrité et harmonie
fonctionnelle sans douleur...

Fadi Eid B.Sc.
Physiothérapeute, membre O.P.P.Q.

THÉRAPIE MANUELLE, SPORTIVE
ET OSTHÉOPATHIQUE

908. ch. du Lac Écho à Prévost

Tél. : 224-2189 • 224-2993

75, ch. de la gare, bloc L-4,
Saint-Sauveur

Tél. : 227-1864

Tél.: 224-2068
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION

Bois • peinture • Quincaillerie
Portes et fenêtres

754, Ch. des Lacs
(Lac Marois)
Ste-Anne-des-Lacs

PROBLÈMES FINANCIERS?

Michel Verdier et associés inc.
Danielle Dagenais, administrateur

(450) 438-3551
723, rue Labelle à St-Jérôme

CONSULTATION GRATUITE
RENDEZ-VOUS FLEXIBLE

POSSIBILITÉ DE RENDEZ-VOUS
LE SOIR ET LE SAMEDI



L’Aquaforme est tout simple-
ment composée d’une série de
mouvements rythmiques prati-
qués dans l’eau avec ou sans
accessoires, comme des
«nouilles» ou des planches
aquatiques.
Les personnes âgées ne pas-

sent pas plus de temps dans
leurs chaises berçantes ou dans
les salles de Bingo. Outre ceux
qui ont remplacé ces occupa-
tions par « l’ordi », on en retrou-
ve souvent dans des centres
sportifs.
Le club de l’Âge d’Or organise

chaque année, à la très belle
piscine de l’Académie
Lafontaine, des sessions de
cours d’aquaforme. Les cours
durent une heure avec une
période de réchauffement sui-
vis d’exercices cardiovascu-
laires et d’exercices de relaxa-

tion effectués sur un fond
musical apaisant. Les per-
sonnes sont à l’aise et tra-
vaillent à leur propre rythme.

Serait-ce là une des recettes
pour garder des aînés dyna-
miques, énergiques, vaillants et
persévérants ?

2845, boul. Labelle 224-4833

En saison estivale

Jusqu’à 250
marchands
extérieurs

STATIONNEMENT GRATUIT

Plus de 75 marchands
intérieurs

Peinture,
acrylique et huile,
pinceaux,
médiums et toiles,
grand choix de
livres et pièces
de bois.

Marché aux Puces Lesage –  Ouvert Samedi et dimanche de 9h à 17

(450) 675-3616
styllusion@videotron.ca

Housses de duvet brodées
Nappes brodées  •  Centre de table
Rideaux et valences

À l’intérieur du Marché aux Puces Lesage, face au bureau
Ouvert Samedi et dimanche de 9h à 17

de rideaux de dentelle dont plusieurs modèles haut de gamme convenant à tous les budgets
ASSORTIMENT COMPLET

• Courtes pointes piquées à la main
Cache oreillers  •  Coussins assortis
Jupes de lit

Accessoires, nettoyage et
réparation de toutes marques

Aspirateur central, laveuses à
tapis et plus encore...

(450) 438-9232VENTE -  ACHAT

ÉCHANGE

Apportez-nous sur place
votre appareil pour une

évaluation!

Marché aux Puces Lesage –  Ouvert Samedi et dimanche de 9h à 17

Pour une deuxième année
consécutive, le club de l’Âge
d’Or a organisé cette activité
fort appréciée.
Quelle belle occasion de s’at-

tabler en famille et de recevoir
nos enfants et nos petits
enfants hors des murs de la
maison ou du restaurant ! Des
membres du club... 16 à table,
c’était familial et convivial.
Merci à tous nos bénévoles

et à ceux qui sont venus
nous encourager afin de

soutenir financièrement notre
organisme.

N’en parlez pas trop afin que
l’on puisse garder l’exclusivité...

Le spaghetti-thon de-
viendra-t-il une tradi-
tion à chaque mois
d’avril à Prévost ?

Un groupe d’aînés de l’Âge d’Or à la piscine.

La famille de madame Louise Séguin veue encourager leur mère très
impliquée cette journée-là.

Spaghetti-thon

Ce sera l’excitation des débuts,
les surprises immanquables, les
éliminations inattendues et cer-
taines équipes favorites feront
leur chemin mais jusqu’où?
Afin de mettre à l’épreuve vos

dons de devins ou voir jusqu’où
comme partisan inconditionnel
votre équipe vous amènera, je
vous invite à participer à un
concours qui consiste à choisir
qui sera l’équipe championne.

Pour participer, envoyez votre
nom et vos cordonnées ainsi que
votre choix comme équipe
championne à l’adresse courriel
suivante :
mundial2002@msn.com
Un ballon de soccer sera tiré

parmi les participants qui auront
choisi l’équipe championne. 
Vous avez jusqu’au 29 mai 2002

pour faire parvenir votre inscrip-
tion.
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Serge Fournier

Au moment où une nouvelle saison débute pour les
équipes de Prévost, à l’autre bout de la planète 32
équipes représentant autant de pays se disputeront
l’emblème de la suprématie du soccer c’est-à-dire la
coupe du monde FIFA. À partir du 31 mai 2002.

Concours
La coupe du monde de
Soccer 2002
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Tables d’hôte
complètes

Le homard est à l’honneur !

MENUS
Pâtes au choix
Moules et frites
ou Assiettes garnies

3053, boul. Labelle à Prévost 224-4870 

Or
catégorie cuisine

Lauréat régional

à partir de

24 $

1350$

Lucile D. Leduc
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Chaque année depuis 13 ans, la troupe scout de Prévost effectue le
ménage de la route 117. C’est leur BA printanière. Cette année, comme
d’habitude, ils portaient le dossard du Restaurant McDonald de la Porte
du Nord, leur commanditaire régulier, qui leur payait du McDo en guise

de récompense.
Quand ils s’y sont présentés, cette année, après leur travail, on leur a

répondu que cette activité n’était pas prévue au budget de cette année.
Mais un citoyen dévoué et généreux, M. Christian Monette (puis artésien)
et M. Jean Paquette, l’homme de toutes les occasions, ont pris la relève

à pied levé et les quelque 50 scouts ont dévoré à pleine dents leur
lunch aux frais de nos deux citoyens. Chapeau ! Faites-leur savoir

votre appréciation.
•

Le Journal de Prévost a récolté quatre mentions d’honneur, lors du
congrès annuel de l’Association des médias écrits communautaires tenue

au Manoir du Lac Delage. 
•

L’augmentation de 30 cents l’heure du salaire minimum a fait grincer
des dents les associations patronales. Leur marge bénéficiaire doit être très

mince. Ils ne leur restent qu’à faire venir des Mexicains. À raison de
40 heure/semaine, l’augmentation est de 62,40 $ par année...

•
Une grande primeur : la raison qui a incité notre Premier ministre, Jean

Chrétien, à entreprendre des voyages pour rencontrer les chefs des pays
africains et ceux de plusieurs pays européens en plus d’être l’hôte des

pays du G8 dans le fond des bois, tient au fait qu’Aline prépare la sortie
politique de notre Jean national qui briguerait

l’investiture de l’ONU à la fin du mandat de M. Kofi Anam,
dont le mandat expire cet automne. 

•
Les grands quotidiens américains se foutent éperdument

de la surtaxe de 27% imposée aux exportations de bois ouvré
en provenance du Canada.

Si j’étais Premier ministre du Canada, je menacerai les grands
quotidiens tels le New-York Times, le Chicago Tribune, le Los Angeles

Time, le Miami Herald, etc. de taxer la tonne de papier-journal d’une aug-
mentation de 27% pour régénérer les forets du Québec. Vous

verriez alors que les choses bougeraient. Mais nos politiciens n’ont pas le
courage et ils rampent devant les américains.  

•
Le nouveau chef Allianciste, M. Stephen Harper vient de déclarer que le
bilinguisme à la Trudeau est un échec et que le Canada doit mettre fin à

cette folle dépense. Bienvenue au Québec, Monsieur Harper !
•

Selon les dernières nouvelles, les snowbirds auraient des difficultés à
résider aux USA durant tout l’hiver. De la pure folie même si les autorités
américaines ont atténué leurs propos. Pourtant, il me semble facile de dis-
tinguer un Québécois d’un terroriste sur la plage d’Hollywood. La majori-

té des snowbirds prennent une petite bière en montrant leur bedaine
blanche. Et les musulmans ne mangent pas de poutine!

•
Les douaniers américains auront droit d’être armés et de PÉNÉTRER dans

le territoire canadien. Mais les nôtres ne seront pas armés et ils n’entreront
pas aux USA. Coudonc, c’est à qui le Canada ?

•
Le gouvernement du Québec veut autoriser la vente de bière et de cara-

fon de vin aux restaurants qui assurent la livraison à domicile. Ce projet
ne fait pas unanimité chez les restaurateurs. «Le livreur oublie la bière et

il doit en acheter chez un dépanneur ; ce n’est pas la bonne marque
de bière; comment vérifier si le client à 18 ans, etc. » a déclaré le

propriétaire de l’Escale.
•

Le directeur-général de la Ville de Prévost vient d’être autorisé à transiger
avec Bell Canada, Hydro-Québec et Vidéotron... mais on ne parle pas de

Loto-Québec !
•

Un inconnu discutait fort avec un ami dans un restaurant de Prévost. Il
soutenait que les femmes occupant des postes élevés dans la hiérarchie
consacraient plus d’heures au boulot que leurs collègues masculins. Il
soutenait également que dans bien des domaines les femmes démon-
traient une plus grande intelligence que les hommes. On se serait cru

à Claire Lamarche.
•

Félicitations au quincaillier Pro Monette et à toute l’organisation pour la
qualité de leur nouveau catalogue rédigé en un excellent français et

imprimé sur une presse couleur de grande qualité.
•

Depuis la rupture d’une conduite d’eau sur la rue Louis-Morin entre
la 115 et la sortie 15, les véhicules en arrachent et les amortisseurs en

prennent un coup sans oublier les pneus.
•

Un problème vieux de 20 ans vient de connaître son dénouement dans
l’anonymat le plus complet. En effet, les villes de Ste-Anne-des-Lacs et de

Prévost en sont venues à une entente afin que le statut des propriétés
situées en haut de la montagne soit clarifié. C’est le prélude au développe-

ment du Chemin Ste-Anne qui débouchera, soit sur le Versant-du-
Ruisseau ou soit sur la montée Ste-Thérèse.

•
Le projet d’AccèsLogis progresse en accord avec l’échéancier. Bientôt,

les plans seront complétées, suivis par un appel d’offres et le début de la
construction aurait lieu au début de juillet. Les futurs locataires pren-

draient possession des lieux au début de l’automne.

LES DANGERS
DU BOIS TRAITÉ

Ces temps-ci, plusieurs d’entre vous sont
à planifier la construction d’une terrasse
extérieure, d’un balcon ou d’une table à
pique-nique pour profiter des belles jour-
nées chaudes qui s’en viennent.  La majori-
té du bois utilisé à l’extérieur est constitué
de bois (habituellement du pin) traité sous
pression avec un produit de préservation
appelé arseniate de cuivre et de chrome
(ACC). Il est facilement reconnaissable à sa
couleur verte. Le bois traité et plus particu-
lièrement le pesticide utilisé comme pro-
duit chimique de préservation a suscité
plusieurs inquiétudes récemment. Est-il
dangereux pour la santé et l’environne-
ment?

Bien sûr, certains marchands de maté-
riaux vous assureront (comme ça été écrit il
y a quelques semaines dans un journal
local) que c’est un mythe de dire que le
bois traité peut être nocif pour la santé. Ils
iront même jusqu’à vous dire qu’il faudrait
qu’un enfant mange régulièrement des
morceaux de bois traité pendant des
années pour être malade ! Pourtant, le bois
traité à l’ACC renferme de l’arsenic, du
chrome et du cuivre. L’exposition à l’arsenic
(un agent cancérigène connu) ainsi qu’au
chrome peut présenter certains dangers
selon Environnement Canada. Des résidus
d’arsenic peuvent aussi être présents à la
surface du bois traité nouvellement acheté.
La Société canadienne d’hypothèques et de
logement (SCHL) recommande de réduire
au maximum le contact avec le bois traité.
Bien que les fabricants disent que les pro-
duits chimiques ne posent aucun risque
pour la santé une fois que le bois est sec,
on craint qu’avec le temps il y ait un lessi-
vage de ces produits, en particulier lorsqu’il
y a contact avec l’eau ou le sol. Les produits
chimiques de traitement du bois peuvent
pénétrer à l’intérieur du corps et avoir des
effets à court et long termes.  L’importance
de ces effets dépend de la dose reçue et de
la façon dont la personne a été exposée.
Les gouvernements n’ont pas encore déter-
minés officiellement que le bois traité à
l’ACC pose un risque important pour le
public ou l’environnement. Par contre, le
gouvernement américain (par le biais de
L’EPA, son agence de protection de l’envi-
ronnement) considère que l’arsenic est
connu comme cancérigène humain et qu’il
serait désirable qu’il y ait une réduction du
niveau d’exposition potentielle à ce produit
pour les utilisations résidentielles.  Ainsi, il
a été annoncé officiellement en février
dernier que le gouvernement américain
s’est entendu avec les producteurs pour
que le traitement du bois à  l’arseniate de
cuivre et de chrome (ACC) soit remplacé
d’ici 2004 par d’autre alternatives. Le gou-
vernement canadien n’a pas encore adopté
une telle mesure mais ce pourrait être
qu’une question de temps.  

Ainsi, le bois traité à l’arsenic continuera
d’être disponible et des quantités impor-
tantes sont installées dans les construc-
tions existantes. Que pouvons nous faire
pour réduire le risque d’exposition de nos
familles à l’ACC? Premièrement, la SCHL
recommande de ne jamais utiliser du bois
traité à l’ACC comme surfaces où des ali-
ments seront préparés ou reçus (table à
pique-nique par exemple) et des équipe-
ments de protection (masque, lunette
contre la poussière) doivent être portés
lorsqu’on le coupe. De plus, on ne doit pas
l’utiliser à l’intérieur (sauf si un scellant est
appliqué). Et on ne doit jamais brûler les
restants de bois traité étant donné qu’il
s’en dégagerait des vapeurs chimiques
toxiques.  Il est également suggéré d’appli-
quer une couche de teinture pénétrante
(teinture à base d’huile, semi-transparente)
sur une base régulière pour éviter la migra-
tion des produits chimiques. Les produits
formant un film ou les teintures non-péné-
trantes (latex semi-transparent, latex
opaque, teinture opaque) ne sont pas
recommandés car ils vont peler et s’écailler,
ce qui peut avoir un impact négatif en
délogeant encore plus d’arsenic lors du
sablage. D’autres alternatives aux bois trai-
té à l’ACC existent tel que du bois chauffé
à haute température et des traitements
chimiques moins toxiques. Mais le meilleur
choix pour du bois utilisé à l’extérieur res-
tera toujours le cèdre. Le cèdre renferme un
produit naturel qui résiste à la moisissure et
aux insectes nuisibles. C’est ce que j’ai uti-
lisé pour le balcon de ma maison et on
apprécie sa belle couleur et son odeur. En
plus, quand j’aurai à refaire mon balcon
dans plusieurs dizaines d’années, le cèdre
n’aura pas d’impact négatif sur l’environ-
nement comme le bois traité à l’arsenic
qui est actuellement jeté comme déchet
n’importe où.

Pascal Chevalier
pascisa@cam.org

Jean et Pierrette
marient leur fille
Samedi dernier, c’est en grande pompe que Jean « la
patate » Paquette et son épouse Pierrette ont marié
leur fille Anie.

Âgée de 24 ans, Anie a convolé en
justes noces avec Alex Gaudreault à
l’église Saint-François-Xavier  de
Prévost, puis, toute la joyeuse équi-
pée s’est transportée au Club de golf
La Vallée où plus de 140 invités ont
célébré les épousailles en faisant
bonne chère et en vidant quelques
bouteilles de boissons enivrantes !

Pour l’occasion, le clan Paquette
avait réservé deux limousines, une
Rolls Royce et un Continental allon-
gé pour transporter la famille de la
mariée.

Ça faisait beaucoup de circulation
dans le stationnement du Restaurant
mini-golf à Prévost.

On voit ici Jean Paquette avec sa
fille chérie juste avant la cérémonie.

120, 217e Avenue • 224-7112 
Lac des 14 Îles, St-Hippolyte

Est-ce une correction ou un soulagement
temporaire que vous voulez ?

Nous savons que la raison d’être des médicaments est de stimu-
ler ou de réduire les fonctions de notre corps; par exemple, dans
le cas d’une diarrhée, le médicament prescrit aurait comme

fonction de réduire les fonctions de l’intestin tandis que, dans un cas
de constipation, le médicament prescrit aurait comme fonction de sti-
muler l’intestin. La régularité revenue, nous croyons que notre pro-
blème est corrigé et que tout fonctionne pour le mieux.

Il est important de comprendre que la douleur, les malaises et les
maladies que vous avez ne sont pas la cause du problème, mais bien
une conséquence, un signal d’alarme pour vous dire que votre corps
ne peut plus fonctionner normalement.

Éliminer seulement vos douleurs sans corriger la cause du problè-
me ne représente qu’un soulagement temporaire vous donnant l’illu-
sion que votre corps fonctionne mieux, mais en vérité, vous avez tout
simplement camouflé un signal de détresse que vous envoyait votre
corps pour vous dire qu’il ne fonctionne pas comme il faut.

La seule façon de corriger la cause de vos problèmes est de s’as-
surer que votre corps fonctionne adéquatement, et pour qu’il fonc-
tionne à son maximum, il faut que la communication entre le cerveau
et le reste du corps se fasse sans interférence; ce qui veut dire qu’il
ne faut pas que vous ayez des nerfs coincés car ceux-ci :
• empêchent votre corps de fonctionner à son plein potentiel;
• vont vous donner des douleurs, des malaises et des maladies.
LA SOLUTION : faires corriger vos nerfs coinés maintenant !

Un examen clinique complet incluant 
une thermographie vertébrale et
radiographies ne vous coûtera
que au lieu de 110$

Dr Markian

Kovaluk
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Autrefois
Mais où sont rendus nos champs fleuris,
les terrains vacants aux couleurs
inouïes ? Où sont cachées les étendues à
perte de vue de salicaires, les vastes prés
de lupins, les doux pastels de mauves, les
couvre-sols orangés d’épervières et les
massifs laineux d’anaphale marguerite ?
Fillette, des fleurs tombaient de mon
tablier replié qui n’était jamais assez

plein. Je manquais toujours de mains
pour cueillir de nouvelles graminées
découvertes sur mon chemin. Au hasard
de ma route, je rencontrais des couverts
de coloris tout à fait déconcertants. À
cette époque, nous les prenions peut-
être un peu trop pour acquis et d’ailleurs,
la question ne se posait même pas. Ils
étaient là pour y demeurer quoi. Mais
voilà, ils furent rasés. Leurs possesseurs

ne veulent plus être dérangés et la mode
est à la propreté!

Que faire maintenant
Puis, le désir de savourer à nouveau ces
beautés oubliées et de revoir l’abondan-
ce de fleurs éparpillées, germe en moi.
La folle envie me prend de colorer les
grands espaces, d’initier une libre
expression à la diversification colorée
des fleurs, de naturaliser les gazons trop
uniformes, de briser la monotonie des
talus de foin fauché, d’animer les pay-
sages banals en bordure des routes et
d’agir enfin comme «acteur » à l’enclen-
chement du cycle vital de la flore.
Commence alors le travail de sensibilisa-
tion, d’abolition des barrières culturelles
qui engendrent les faux concepts d’une
nature désordonnée et débute la valori-
sation de son aspect quelques fois
méprisé dans notre contexte moderne où
tout doit être rangé, propre et contrôlé.
Heureu-sement qu’il y a encore des
amants de la nature, ces inconditionnels
du naturel, qui savent pleinement recon-
naître et apprécier à sa juste valeur ce
qu’il y a de plus beau.

Préparation du sol
Pour la préparation du sol, plusieurs
approches sont possibles et il demeure à
chacun de choisir la sienne selon ses
propres critères, ses moyens et le résultat
escompté. Plusieurs facteurs doivent être
aussi considérés comme l’emplacement
du site, les conditions géomorpholo-
giques et chimiques de la terre et ce qui
«dort » comme semences dans le sol.
Plusieurs personnes dans le passé ont eu
des surprises à retourner le sol ou à le
déchiqueter. En effet, des semences
insoupçonnées en état de dormance ont
alors germé, stimulant ainsi la pousse de
plants coriaces indésirables comme le
chardon, le chiendent ou l’herbe à poux.
Ah, si seulement une technologie de
détection de plusieurs types de semences
pouvait exister, elle nous faciliterait bien
la tâche. 
D’autres sèment directement dans le
talus de foin, espérant patiemment que

l e u r s
s e m e n c e s
trouvent une
parcelle de
terre pour y
germer.  On
retire cepen-
dant des di-
v i d e n d e s
selon l’effort
i n v e s t i .
D ’ a u t r e s
d é p o s e n t
leurs cartons
ou leurs pa-
piers journal,
y empilent
une masse
de feuilles
d é c h i q u e -
tées et mé-
langées à de
la terre et
sèment. Et
enfin, il y a
ceux qui ne
veulent aucune «mauvaise » herbe et qui
arrachent carrément le gazon ou le foin,
désirant à tout prix un entretien zéro.
Par contre, en enlevant ainsi le coussin
de germination, il faut quelque peu le
remplacer en y ajoutant de la terre ou du
compost, selon l’argent que nous vou-
lons investir. Ici, l’effort est pleinement
récompensé par le résultat.

Que mettre ?
Les plantes annuelles sont bien belles
et les champs de pavots sont magni-
fiques, mais sont toujours un éternel
recommencement. La réussite réside
dans un mélange équilibré d’annuelles
et de vivaces. Les meilleures composi-
tions sont les mélanges-maison. Nous
en connaissons le contenu et la date
des semences récoltées. Le produit ne
s’avèrera pas un petit sac rempli de
sable ou de vermiculite avec quelques
semences vieillies dans le fond du
contenant habituellement acheté chez
les gros dépositaires. Non, les
mélanges-maison sont constitués de
semences épluchées et jeunes. Les

couleurs, les hauteurs, les textures et
la période de floraison ont été plani-
fiés. On retrouve ces mélanges-maison
dans plusieurs jardins et en autre dans
le Jardin du pasteur de Saint-
Hippolyte. La suite de ces mélanges, le
mois prochain.
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du service des loisirsNouvelles
VENTE DE BILLETS
pour les événements culturels à Prévost ! 

Saviez-vous que les différents organismes de Prévost vous offrent
un nombre important de spectacles et d’événements culturels de
grande qualité ? Vous pouvez maintenant vous procurer des billets
et disques compacts en vous présentant au service des loisirs.
Profitez-en pour découvrir les talents de chez-nous et d’ailleurs. 

CAMP DE JOUR – Dernière chance
Il reste encore quelques places disponibles pour le camp de jour

de la Ville de Prévost. Vous pouvez vous présenter au service des
loisirs, situé au 2945 boulevard du Curé-Labelle (en haut de la
bibliothèque). Dépêchez-vous, les places s’envolent rapidement ! 

TENNIS – Passe de saison 
Vous pouvez dès maintenant vous procurer la passe de saison

pour les terrains de tennis. Le tarif est de 30$ pour les adultes et de
10$ pour les enfants. Une passe familiale est également disponible.
Les inscriptions pour les cours offerts dans la programmation d’été
2002 se poursuivent jusqu’au 5 juin prochain au service des loisirs.

Les activités du bel-âge 
Le service des loisirs vous invite à participer en grand nombre, aux

différentes activités du Club de l’âge d’or de Prévost. Au program-
me, bingo les 1er et 3e mardis du mois et souper/danse le 25 mai pro-
chain à l’école Val-des-Monts. De plus, une croisière sur le Richelieu
aura lieu le 13 juin et Elvis Story à Québec le 24 août. À noter que
la saison de pétanque débutera le 11 juin et le mini-golf le 12 juin.
Pour avoir des informations sur ces activités, communiquez avec
Aline Beauchamp au 224-2698. 

Pour sa part, l’Amicale de la mèche d’or, qui rejoint les personnes
de 30 ans et plus, vous convie à un souper avec danse le 25 mai pro-
chain au Pied de la colline, ainsi qu’a un souper/théatre au Patriote
à Ste-Agathe avec Claude Michaud. Le transport et l’accès à la pis-
cine sont inclus. Un voyage Far West à Val-David aura, également,
lieu le 14 août prochain. Prenez note que les activités du vendredi
sont terminées et qu’elles reprendront à l’automne. Pour informa-
tion, communiquez avec Lise Labelle au 224-5129 ou Denise au
226-8612.

BIBLIOTHÈQUE Jean-Charles-Des Roches 
Participer au concours « Le tour du monde» qui se déroulera

jusqu’au 29 juin prochain. Vous n’avez qu’à compléter le question-
naire et vous courrez la chance de gagner différents prix dont un
atlas. Les prochaines animations gratuites pour les 3 à 12 ans :
Atelier de dessin le 18 mai, Atelier d’origami le 8 juin et une heure
du conte « spécial Québec » le 22 juin. Les activités d’animations sont
gratuites et se déroulent de 10 h à 11 h.

Christian Schryburt
Coordonnateur des loisirs

Réaliser un champ fleuri par l’ensemencement à la volée

CHRISTINE LANDRY
Les Jardins du Pasteur  (450) 563-1062  geraldchristine@aei.ca

Conférence : «Des jardins
à visiter au Québec »
Je vous rappelle que la Société
d’Horticulture et d’Écologie de
Prévost présentera mercredi le 29 mai
2002 à 19h15 " Des jardins à visiter au
Québec " selon Mme Thérèse Romer,
chroniqueuse, auteure et Présidente
de la Fondation du jardin historique
Chénier-Sauvé à St-Eustache.  Alors
rendez-vous à l’École Val-des-monts
au 872 de l’École (à côté de l’Église) à
Prévost pour faire de belles ren-
contres, gagner des prix et être à l’af-
fût de l’information (10% de rabais
dans la majorité des pépinières du
Québec si vous êtes membre).

Nathalie Guillemette
Samedi le 4 mai, de 9h à 16h, le

41e Groupe Scout de Prévost  a effec-
tué son nettoyage annuel de terres-
plein de la route 117 à Prévost.

Nous procédons à cette activité
pour la 13e année consécutive. Cette
«B.A. » de nos jeunes scouts est deve-
nue un devoir auquel tous et chacun
sont fiers d’offrir leur contribution.

Afin d’agrémenter cette journée, les
commerçants qui voulaient partici-
per financièrement ou en offrant de
la nourriture (ou des boissons) à nos
scouts pouvaient le faire lors du pas-
sage de nos membres du 41e Groupe

Scout à leurs locaux ou en appelant
au numéro 450-432-5456.

Nominations
Le 41e Groupe Scout de Prévost est

heureux d’annoncer la nomination
de Madame Diane Charlebois à titre
d’animatrice Castor, Mme Charlebois
était depuis deux ans animatrice des
Éclaireurs. Mme Charlebois se
démarque par son travail ardu et son
dévouement auprès de nos jeunes, et
nous lui souhaitons beaucoup de
bons moments dans sa double fonc-
tion. Pour ma part je souhaite remer-
cier les animateurs et les jeunes
Louveteaux de m’avoir accueillie
parmi eux à titre d’animatrice, et
c’est avec fierté que je vais combiner
cette nouvelle fonction.

Après 13 années à nettoyer la route 117 :

Des scouts fiers de leur «B. A.» 

Guide 2002 : Botanique et horticulture dans les jardins du Québec

Disponible à la bibliothèque de Prévost
La première partie du guide
est botanique et parle de
plantes rares, méconnues ou

oubliées, tandis que la
deuxième est horticole et par
des trucs du métier, jardinage
pour enfant, des jardins à
découvrir, évènements horti-
coles à voir, etc... Le guide
2003 est déjà en préparation.
Les pages sont glacées et il y
a des photos à toutes les
pages. C'est un grand format
(8"X8").
Et pour ceux qui sont intéres-
sés, je peux vous procurer le
livre au prix coûtant soit de
22$ taxes incluses au lieu de
34.95$ plus taxe en librairie.  



Est-ce leur temps d’arrêt hiver-
nal qui nous les fait espérer ? Est-
ce le fait de manger dehors ? Il
semble qu’il y a plusieurs petits
plaisirs rattachés à l’exercice de
leur commerce. On attend leur
ouverture au printemps et on
s’attriste de leur fermeture
annonciatrice de la froidure…
Nous nous sommes question-

nés quelque peu sur le rôle social
que joue de tels commerces dans
une communauté. Outre le fait
qu’ils soient un lieu public de
rassemblement, que des liens se
tissent avec les cuisiniers et les
proprios, il ressort que c’est sur-
tout pour le plaisir de se
reposer de cuisiner, de
se mettre en mode
«vacances » et de manger
des mets que souvent
l’on ne se fait pas chez
soi (poutine…) que
nous aimons bien les
casse-croûte.
Nous nous étions

donné comme objectif
ce mois-ci de visiter les
trois casse-croûte sai-
sonniers qui sont
implantés depuis un
bon moment et qui ont
une stabilité dans
Prévost.
Nous en avons rejoint

deux car nous avons
laissé au troisième le
plaisir de vivre ses bon-
heurs familiaux en paix.
Eh oui ! nos amis Jean et
Pierrette Paquette, du
casse-croûte Mini-golf
mariaient une de leurs
filles. Ce n’était pas le
moment de parler busi-
ness en ce  grand jour
de bonheur. Nos
meilleurs vœux aux
jeunes mariés… et on reprendra
rendez-vous avec les proprié-
taires plus tard pour parler de
leur commerce.
Nous attendons avec plaisir

l’ouverture des casse-croûte;
curieusement leurs propriétaires
eux aussi ont aussi hâte de
reprendre leurs activités non seu-
lement pour l’aspect lucratif,
mais aussi pour socialiser avec
leurs habitués et prendre de leurs
nouvelles. Chacun a sa petite
spécialité pour fidéliser sa clien-
tèle, chacun apporte un grand
soin à son commerce et à la qua-
lité de la nourriture qu’on y sert.
La préoccupation santé est pré-
sente.

La Fritologie
À La Fritologie par exemple,

M. Richard Larose opère son
commerce 10 mois par année

(fermé en janvier et février). On
peut s’y procurer, en plus du
menu habituel des casse-croûte,
des pâtés au saumon, au poulet,
des tourtières, des cretons, des
tartes et gâteaux à faire saliver les
plus résistants aux desserts. Au
temps des Fêtes, il ajoute le
ragoût de pattes de porc et de
boulettes, la bûche de Noël…
M. Larose est propriétaire de la

Fritologie depuis 22 ans déjà. En
raison de sa situation géogra-
phique aux abords de la route
117, il dessert surtout une clientè-
le touristique de passage et des
résidents saisonniers. La clientèle

locale vient surtout du quartier.
Sa devise affichée à l’intérieur de
son commerce : « La qualité n’est
jamais un hasard; elle est tou-
jours le fruit d’une intention vive,
d’un effort sincère, d’une direc-
tion intelligente et d’une exécu-
tion compétente. » Il en fait bien
la preuve.
Ce qui se vend le plus à La

Fritologie, à part les frites bien
entendu, ce sont les club-
sandwich et le gros hamburger
maison avec bacon, fromage,
tomates, salade, oignons, chou,
cornichons et condiments. On y
trouve aussi tout un choix de
repas.  M. Larose ajoute cette
année à son menu le hamburger
végétarien. Avis aux intéressés !

Propreté impeccable
L’endroit est impeccable de

propreté et on peut y manger à

l’intérieur (12-15 places) ou profi-
ter des deux terrasses exté-
rieures, dont l’une est située au
deuxième étage de la bâtisse.
M. Larose travaille avec son

épouse et une étudiante à temps
partiel. Il est à la recherche de per-
sonnel pour assurer une permanen-
ce à temps partiel. La priorité sera
accordée aux gens de Prévost.
M. Larose a un excellent sens

de l’humour. Il aime le public et
agrémente les conversations de
jeux de mots et de devinettes qui
nous amusent et donnent un
caractère convivial à une visite
chez lui. Son message à la popu-
lation prévostoise : « Merci à cha-
cun(e) pour les 22 ans de fidélité
à La Fritologie. C’est un plaisir de
vous servir. Comme il me reste

moins de temps à faire qu’il y en
a de fait, profitez-en donc cette
année pour passer chez nous ! »
On le fera c’est promis.

Chez Sylvain
Au cœur du Vieux-Shawbridge,

face au bureau de poste, se trou-
ve le casse-croûte Chez Sylvain. 

Pierre et Marielle Hétu sont des
commerçants bien connus des
gens du quartier. Ils ont tenu suc-
cessivement une boucherie, un
dépanneur dans la même bâtisse
avant d’y rajouter le casse-croûte
qu’ils opèrent depuis 6 ans. Ils
ont toujours travaillé ensemble.
«26 ans de mariage, 22 ans de tra-
vail ensemble. »  dit Pierre Hétu
en ajoutant «et ca marche ! » ajou-
te-t-il. Ils n’ont pas l’air malheu-
reux du tout.

Produits de qualité
Ils misent sur la qualité

de leurs produits de
base : steak haché
maigre, vrai poulet BBQ,
huile de canola changé
fréquemment pour les
frites maison. En plus de
leur très populaire club
sandwich, on peut y
trouver un bon choix de
repas, tels des assiettes
de viande fumée, des
hot chicken, des fish and
chips, du spaghetti, de la
soupe, des hamburger
steak. Des repas passa-
blement complets pour
un casse-croûte.

Deux spécialités : le
Super Pat qui consiste
en un cheeseburger
deux tranches de froma-
ge auquel on ajoute du
bacon, du jambon cuit et
des garnitures au choix
et le club sandwich
quatre tranches, le der-
nier étage étant consti-

tué de jambon cuit, de fromage
suisse et de salade. On peut com-
pléter le tout par une crème gla-
cée molle ou, la nouveauté de
cette année, le sundae au sirop
d’érable. On mange sur la terras-
se qui compte 60 places au total,
dont une partie est protégée du
vent et qui donne une vue impre-
nable sur l’activité du Vieux-
Shawbridge.

Ils ont adopté la devise :  «Chez
nous la qualité n’est pas un obs-
tacle aux bas prix ! » Le commerce
est ouvert d’avril à la fin octobre.

Il est réconfortant de penser
qu’à Prévost, on mange toujours
bien et que même les casse-
croûte savent offrir des mets de
qualité qui peuvent aussi être
bons pour la santé. La responsa-
bilité de bien s’alimenter revient
au consommateur.

Nous souhaitons à chacun de
nos commerçants saisonniers un
bel été et un bon succès avec
leurs spécialités. 
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HEURES D’OUVERTURE
Dimanche au jeudi de 7h à 22h
Vendredi et samedi de 7h à 22h30

• SERVICE DE NETTOYEUR
- 3 jours/semaine

Lundi - Jeudi - Vendredi

• SERVICE DE PHOTOCOPIES
et télécopieur (FaX).

Prix compétitifs !

POULET BBQ
CHAUD ET CUIT DU JOUR

Commandez
24 heures sur 24
7 jours sur 7

BIÈRE, VIN, LIQUEUR,
JOURNAUX, REVUES

758, de la Station  224-8732

PAIN FRAIS
DU JOUR

COMPTOIR

LE CATALOGUE

1 800 267-3277
www.sears.ca

chez votre
Dépanneur de la Station

Les N.D.L.R. : Afin de permettre aux Prévostois de découvrir les bonnes tables de la région, le
Journal de Prévost publie une chronique mensuelle qui a pour but d’attirer votre attention sur
nos bons restaurants. Si vous connaissez un bon restaurant faites-le nous savoir.

bonnes

Les casse-croûte de Prévost :

Qualité, propreté et bon goût
Par Ginette Burquel
Avec le beau printemps revient l’ouverture des casse-
croûte, plaisir saisonnier.

En plus des mets habituels des casse-croûte, Richard Larose nous concocte de
bons petits desserts qui savent faire saliver les plus résistants.

Marielle et Pierre Hétu misent sur la qualité de leurs produits de base pour fidéliser leur clientèle.
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À chacun ses
compensations...
Les miennes se si-
tuent au niveau
des plumes et des
pinceaux. (Mais
oui, je vous auto-

rise à extrapoler !…) 
Plus sérieusement : « L’excès en tout

est un défaut » disait mon papa, et çà,
je le crois. Nos sociétés déclinent
parallèlement à leur recherche de
croissance car l’excès est partout. Il
est tout à fait intolérable d’assister,
impuissant, aux déchéances qui en
découlent. Même si je n’ai aucun
pouvoir, je peux espérer semer
quelques idées. Je déteste la toléran-
ce qui ouvre la porte aux abus. On
est allé si loin que les limites ne sont
plus visibles. Nous ne les voyons
plus et nos enfants encore moins. 

« J’ai commencé par la mari, et
ensuite j’ai pris de la cocaïne parce
que les effets de la marijuana ne me
suffisaient plus. Il fallait que j’aille

de l’avant dans ma quête de bien-
être... J’ai commencé (heureuse-
ment) à paniquer lorsque je me suis
rendu compte qu’une partie de mon
cerveau m’avertissait d’un danger,
et que l’autre ne voulait plus s’arrê-
ter... Lorsqu’en plein hiver, depuis le
premier étage d’un chalet, en chemi-
se de nuit, je me suis prise à croire
que je pouvais voler, j’ai sauté et
atterri dans la neige...Si mon copain
de l’époque ne m’avait pas cherchée,
je serais restée sur place, congelée...
J’avais 19 ans »

Le pire dans cette histoire, c’est
qu’en la lisant on fait «ouf ! elle s’en
est tirée ». Ce que vous ne savez pas,
c’est que cette femme - aujourd’hui
mère de famille et chef d’entreprise -
devra toute sa vie subir les consé-

quences de ses « erreurs de jeunes-
se ». On en reparlera dans cette
rubrique, des conséquences après
réhabilitation. À mon avis, mieux
vaut ne jamais commencer.

D’ailleurs, il y a des questions qui
me taraudent et j’aimerais beaucoup
partager avec vous quelques
réponses :
• Est-il indispensable de frôler le
danger pour obtenir la gloire d’y
avoir échappé ?
• Est-il prudent de se laisser persua-
der que nos enfants vont s’en sortir
dans un système de plus en plus per-
missif ?
• Les signes conséquents à une déri-
ve sur plusieurs années ne sont-ils
pas suffisants pour intervenir ?
• Doit-on se laisser embarquer dans
des discours lénifiants et s’aperce-
voir un jour qu’il est trop tard ?
• La non-assistance à personne en
danger n’est-elle pas punie par la
loi ?
• La responsabilité des parents
n’est-elle pas engagée ?
• Quels sont les « adultes » qui ven-
dent de « simples » cigarettes aux
moins de 18 ans, alors que c’est
interdit ?
• De qui se moque-t-on lorsqu’on
fait imprimer à grands frais des
avertissements dramatiques sur les
paquets ?
• À qui s’adressent les magnifiques
publicités télévisées du Gouver-
nement du Canada ?
• Sait-on pourquoi le Québec est
une des régions du monde où le
taux de suicide des jeunes est le
plus élevé ?
• N’a-t-on pas déjà trop entendu
parler des méfaits de l’alcoolisme
pour passer à d’autres échappa-
toires ?
• Pourquoi de plus en plus de per-
sonnes se plaignent-elles de ne pas
savoir dire NON ?
• Pourquoi a-t-on subitement peur
des interdits ?

Trop de laxisme est tout aussi
nocif que trop de rigidité. Ne peut-
on se diriger vers un juste milieu ? "
L’excès en tout est un défaut " disait
mon papa. Je suis sûre qu’il avait
raison et pourtant ce n’était pas un
« triste vivant »… Et en plus… il était
pilote d’avion !…

Dans un
coin de para-

dis, à 200$ la nuit,
je suppose – c’est inouï d’être aussi
innocente – trouver le calme d’une
bonne nuit. Il ne m’est pas venu à
l’idée qu’un jour cela dût faire l’objet
d’une demande spéciale. « Vous
auriez dû appeler pour qu’on
éteigne ! » - C’est vrai, çà, comment
n’y ai-je pas pensé ?…

Il est tout à fait naturel de goûter le
confort à ce prix là. La clientèle est
exigeante : au mois d’avril, ne te
découvre pas d’un fil, hier il a encore
neigé, mais... l’air conditionné et la
machine à glaçons !

J’ai cru d’abord qu’il s’agissait d’un
avion... Je m’imaginai errant dans le
couloir : «Où est le pilote, s’il vous
plaît ? »... En général, ils sont beaux
garçons... On pourrait casser la
glace... bref ! la censure ne m’autori-
se pas à continuer...

Quand je pense au pauvre proprié-
taire qui a dépensé des millions pour
les deux fleurons de sa rénovation.
Je suis sûre que chez lui, il est très
pointilleux sur son système de son.
Mais l’air conditionné et la machine à
glaçons sont des sons auxquels il
faut que nous nous fassions !…

Pas étonnant que l’on devienne
alcoolique dans nos pays, si on ne
peut fermer l’œil de la nuit. Quand
l’air conditionné nous empêche de
rêver, on va direct vers la machine à
glaçons... C’est logique ! On n’arrête
pas de compenser les pollutions de
nos inventions mal pensées.

• Viendrait-il à l’idée de fabricants
d’étoiles hôtelières, d’inventer des
appareils silencieux avant de polluer
nos nuits ?
• Viendrait-il à l’idée d’un hôtelier
de refuser du matériel non conforme
à la qualité qu’il prétend  nous offrir ?

Ah, c’est vrai - toujours aussi inno-
cente - j’allais oublier les fameuses
« contraintes du marché » : bientôt, le
silence reconquis aura un prix !

Aujourd’hui, nous payons un sup-
plément avec bruit. Ceux qui auront
encore le sens de l’ouïe demain,
devront payer une taxe spéciale
pour le silence.

« Distributeur à glaçons et air
conditionné = confort avec bruit,
nuits blanches et whisky » serait la
publicité appropriée pour le beau
manoir rénové au cœur de la
Jacques Cartier. Si je ne le nomme
pas, c’est :
1) parce que je ne suis pas là pour
faire du mal aux gens, mais pour
faire réfléchir sur notre nouvelle
«qualité de vie ».
2) parce qu’il y en a bien d’autres,
des établissements de ce genre, où la
chère modernité prime sur le simple
confort. 

Le vrai luxe n’est pas
toujours là où on l’attend...

«Recommanderiez-vous notre éta-
blissement à vos amis ? » demande le
formulaire d’opinion dans lequel je
ne peux m’exprimer que par des
croix...

- «Non, certes, non ! je tiens trop à
mes amis !... »
PS : Je vous ai vu tiquer, lisant le prix
ci-dessus mentionné : c’est qu’il n’y
avait plus de chambre sans fumée,
alors j’ai pris ce qui restait : la plus
belle des chambres rénovées. Quand
ça pue, c’est normal. Quand on peut
respirer, c’est plus cher. Vous voyez
bien : nous payons déjà l’air et la vue
(côté lac toujours plus cher que côté
parking)... Alors, vous pensez... une
chambre bien décorée, avec vue,
sans fumée et sans bruit !...

La prochaine fois, je veux bien la
même chambre avec avion, mais
qu’on me trouve le pilote, nom d’un
chien !

- C’est vrai, çà, c’est moi, l’idiote !
Je me trouve au cœur de la Jacques
Cartier, dans un beau manoir rénové,
où je crois trouver calme et volupté...
Je vous vois d’ici sourire : la chambre
n’est pas «garnie », mais le décor très
joli ! Vraiment très joli !

N.D.L.R. : Annie Depont cumule plusieurs métiers: artiste peintre, agente d’artistes, coordonnatrice d’échanges culturels,
journaliste. Elle a été psychothérapeute, consultante en entreprise, animatrice de stages de développement personnel,
conférencière, coach de dirigeants, et j’en passe... et maintenant, collaboratrice au Journal de Prévost.
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DIMANCHE LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI SAMEDI

Calendrier des activités prévostoises

20 mai
FÊTE DE DOLLLARD

BUREAUX
MUNICIPAUX

FERMÉS

21 mai
BINGO

Club de l’Âge d’Or
à 13h

Centre culturel

22 mai
RÉUNION DU COMITÉ

DES SAGES

23 mai
LES GRANDS

CONCERTS
CONCERTO # 23

W. A. MOZART
19 h 30

Centre culturel

24 mai 25 mai
COLLECTE RÉSIDUS

DOMESTIQUES DANGEUREUX
8h 30 à 16h 30

Galeries St-Antoine

1er juin31 mai30 mai29 mai

CONFÉRENCE
SOCIÉTÉ D’HORTICULTURE

avec Thérèse Romer
à 19h 15

École Val-des-Monts

28 mai27 mai26 mai

2 juin 3 juin 4 juin
BINGO

Club de l’Âge d’Or
à 13h

Centre culturel 

5 juin 6 juin 7 juin 8 juin
CHŒUR ET ÂMES
MUSIKUS VIVACE

Musique sacrée
Dir. Johanne Ross
Église St-Antoine

VENTE DE GARAGE

14 juin
DISCO

41e Groupe de scouts
École Val-des-Monts

15 juin13 juin
LES GRANDS

CONCERTS
CONCERTO # 2

en do mineur
19 h 30

Centre culturel

12 juin
DÉBUT MINI-GOLF

Club de l’Âge d’Or
19h 

Jean la Patate

11 juin
DÉBUT PÉTANQUE

Club de l’Âge d’Or
19h – École Val-des-Monts

SOIRÉE D’INFORMATION
CAMP DE JOUR

19h 30 – Hôtel de Ville

10 juin

CONSEIL MUNICIPAL
19h 30

9 juin

VENTE DE GARAGE

COLLECTE SÉLECTIVE

COLLECTE SÉLECTIVE

SOIRÉE/DANSE
Club de l’Âge d’Or
École Val-de-Monts

Amicale de la mèche d’Or
Au pied de la colline

Samedi 18 mai
19 mai

OPÉRATION DU
GRAND MÉNAGE
Conteneurs au 962,

ch. du Lac Écho
de 8h à 17h

PASSAGE d’ artiste

«Vous auriez du appeler, pour
qu’on éteigne»

L’ÉCHAPPÉE b elle

Et si nous prenions l’avion
ensemble ?...

Venez exposer dans la région de
Montpellier et/ou simplement pro-
fiter de vacances au bord de la
Méditerranée

Fabrègues, dans le département
de l’Hérault, un village typique,
plein de charme, une ambiance
sous chapiteau agrémentée d’ani-
mations variées et d’un
gros concert en plein
mois d’août. Beaucoup
de monde, un événe-
ment très chaleureux.
Logement chez l’habi-
tant.

Aéroport de Montpel-
lier-Méditerranée à
19 km. On viendra nous
cherher.

Regardez sur la carte :
La Côte d’Azur, la
Camargue, l’Espagne…

Et pourquoi ne pas faire une
halte à Paris à l’aller ou au
retour ?...

Renseignements : 
Contact : Annie Depont 450 224
8889  – Annibert@aol.com

Si vous êtes voyagiste et trouvez
de bons prix, n’hésitez pas à nous
les communiquer...

Une belle échappée pour artiste de passage :

Symposium dans le sud de la France
Vendredi 9, samedi 10, dimanche 11 août 2002
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Réunis au Mont-Grabriel, la
semaine dernière, une centaine
de convives, dignitaires et repré-
sentants d’organismes sociaux de
la région, en ont profité pour
applaudir chaudement l’action
des intervenantes et intervenants
du CAVAC et des membres du
Conseil d’administration qui se
sont succédé pour offrir des ser-
vices de qualité aux personnes
victimes de la criminalité.

En dix ans, le CAVAC des
Laurentides a répondu à plus de
6114 demandes d’aide et rencon-
tré ou accompagné plus de
2214 personnes.

L’an dernier c’est plus de 823
personnes qui se sont adressé au
CAVAC.

Le CAVAC  offre des services de
consultation téléphonique, l’ac-
cueil, le soutien, le réconfort
moral, l’information de base sur
le processus judiciaire, l’informa-
tion sur les droits et recours des
victimes, l’accompagnement dans
les démarches des victimes et
lors du processus judiciaire et
l’orientation vers les ressources
appropriées le cas échéant. 

Mme Lise Thibault, lieutenant-
gouverneure de la province de

Québec, a tenu à souligner le tra-
vail acharné mais tellement
humain de cette équipe d’inter-
venants et d’administrateurs qui
depuis dix ans «osent imaginer le
monde autrement pour qu’autre-
ment soit meilleur ». 

Quant à Mgr Gilles Cazabon,
évêque du diocèse de Saint-
Jérôme, il a tenu à souligner tout
le bien que ces gens font aux
femmes, enfants et personnes
âgées qui sont en situation de
détresse ou exposés aux gestes
des gens violents. 

Rappelant l’omni-présence de
la violence dans les médias d’in-
formation, Mgr Cazabon disait :
«CAVAC transmet un autre messa-
ge dans notre société. Il nous dit
que la violence n’aura pas le der-
nier mot. Plus fort que la violen-
ce, il y a l’accueil de la victime
d’actes criminels. Plus fort que la
violence, il y a le réconfort qui
redonne le sens de la sécurité.
Plus fort que la violence, il y a
l’aide qui remet la personne dans
son intégrité physique et psycho-
logique…» a dit le prélat.

Quant au maire de Saint-
Jérôme, Marc Gascon, il a remer-
cié les intervenants du CAVAC en

rappelant que la majeure partie
de la clientèle de l'organisme
provient de sa municipalité, la
douzième ville en importance au
Québec qui compte maintenant,
suite aux fusions, plus de 61000
habitants. 

Criminologue de formation, le
maire de Saint-Jérôme sait à quel
point le milieu urbain est généra-
teur de criminalité, comment la
pauvreté contribue à augmenter
le nombre de victimes, comment

les sociétés modernes doivent se
donner des outils efficaces et
humains pour soulager la misère
humaine découlant de brutalité
de l’être humain.

Fait à noter, deux éminentes
personnalités de Prévost sont
membres du conseil d’admi-
n i s t r a t i o n  d u  C AVA C  d e s
Laurentides, il s’agit de Mme Rita
Portelane, ex-conseillère munici-
pale, ex-commissaire d’école et
présidente de la Maison d’accueil

de Prévost qui agit à titre de vice-
présidente du CAVAC des
Laurentides et de M. Réal Martin,
directeur-général de la ville de
Prévost qui dit trouver beaucoup
de satisfaction à travailler en
équipe avec les membres du
Conseil d’administration.

Pour toute information, pour des
conseils, des avis ou des rensei-
gnements on peut communiquer
avec le CAVAC des Laurentides en
composant le 569-0221.

Pour souligner le dixième anniversaire de fondation du CAVAC des Laurentides, plusieurs intervenants sociaux des
Laurentides se sont réunis la semaine dernière. Mme Lise Thibault, lieutenant-gouverneure de la province de Québec
était présente pour honorer les intervenantes et les membres du Conseil d’administration de l’organisme. On recon-
naît sur la photo M. Ronald Forbes, président, Mme Rita Portelance, vice-présidente, M. Michel Déry Trésorier,
Mme Lise Rivest secrétaire, Me Francois Brière, Mme Carole Girard, M,. Réal Martin, Me Pierre-Luc Rolland,
M. Raymond Lachance, Mme Danielle Giroux, directrice-générale du CAVAC des Laurentides.

À l’occasion du Jour de la terre plusieurs dizaines de citoyens sont passés à la gare de Prévost pour s’informer sur les
pesticides et connaître le fonctionnement du composteur: certains ont déjà commandé le leur ! Le Comité environne-
ment de la ville de Prévost est un des organismes utilisateurs de la gare. La gare et son quai se prêtent admirablement
bien à une telle activité. On voit ici le conseiller municipal Jean-Pierre Joubert qui profite de ce rassemblement pour
discuter avec les citoyens sur les gestes à poser afin de préserver et protéger le bel environnement prévostois qui, lui
aussi, fait partie du patrimoine de notre communauté.

CAVAC des Laurentides :

Dix ans d’action auprès des victimes
d’actes criminels
En 2 002, le Centre d’aide aux victimes d’actes crimi-
nels des Laurentides célèbre fièrement son dixième
anniversaire de fondation. Une décennie consacrée à
la défense et à la promotion des droits des victimes
d’actes criminels. Une décennie à écouter, à com-
prendre, à appuyer, à conseiller et à soutenir les vic-
times dans leur quête de justice et leur démarche de
réhabilitation.

Ces rencontres auront lieu les
mardis de 19h30 à 21h, soit les
14, 21, 28 mai, et les 11, 18 juin
2002. La conférencière sera
madame Léna Simard et les
thèmes sont les suivants :
•Une pelouse ou vos enfants

et animaux pourront jouer
sans risque pour la santé.

•Des conseils pour entretenir
votre gazon de façon écolo-
gique.

•Des recettes maison pour
contrôler les ravageurs et les
maladies.

•Des conseils sur les choix des
semences.

Endroit de la formation : 
À l’Hôtel de Ville de St-

Hippolyte (la communale) au
2253, chemin des Hauteurs à St-
Hippolyte.
Cette formation est offerte à

tous les citoyens intéressés de
Prévost et de St-Hippolyte.
Il est important de confirmer

votre présence pour participer
à la formation car les places
sont limitées.
Téléphone : 450-224-7012
Courriel : gaudreau_lucie@hot-
mail.com
Lucie Gaudreau responsable

des réservations

Projet de l’Association l’ARLEQ :

L’entretien écologique
des gazons
Cette formation GRATUITE a pour but d’informer
les citoyens sur les méthodes alternatives et les
produits naturels qui existent pour l’entretien de
nos pelouses.

Journée de la Terre à la Gare de Prévost
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Haut lieu du ski de fond et du plein-air à Shawbridge depuis 1924 , le club a accueilli diverses
célébrités dont Herman Smith Johannsen dit « Jack Rabbit » qui  a lui même résidé avec sa famille
tout près. Le bâtiment du Club est présentement utilisé comme
«Club House » pour le club de golf sur la rue principale.
Carte postale : Collection privée Sheldon Segal
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Laurentian Lodge Club

La prestation des services offerts par les Centres Batshaw découle
du mandat que leur confère la Loi sur la protection de la jeunesse,
la Loi sur les jeunes contrevenants, la Loi sur les services de la
santé et les services sociaux aux enfants et aux familles de la
région de Montréal qui désirent être servis en anglais. Nous reflé-
tons adéquatement le caractère culturel diversifié de notre clientèle.
Nous recrutons des éducateurs pour
l’équipe de relève pour les remplace-
ments à Prévost (près de St-Jérôme).
Exigences :
•Détenir un DEC avec spécialisation en techniques d’éducation spé-
cialisée, en service d’intervention correctionnelle ou un diplôme de
premier cycle en sciences sociales (psychologie, sociologie).

•Posséder 6 mois d’expérience de travail auprès des enfants. Vouloir
travailler des quarts de travail les soirs et les fins de semaines.
Maîtriser l’anglais oral et écrit, compréhension et expression orale
du français.

•Détenir un permis de conduire valide et disposer d’une voiture.
Avoir des connaissances fondamentales en informatique.

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae avant le 27
mai 2002 à Hélène Beauclair, Direction des ressources

humaines, 5, rue Weredale,Westmount, Québec, H3Z 1Y5. Fax(514)
989-1895, courriel: Helene_Beauclair@ssss.gouv.qc.ca

Batshaw delivers services mandated by The Youth Protection Act, The
Young Offendres Act and The Health and Social Services Act to chil-
dren and families in Montréal requesting services in English. We
strive to maintain a staff that adequately represents our diverse
cultural client population. We are recruiting edu-
cators for the relief pool for Prévost
(close to St-Jérôme)
Requirements :
•A DEC in Special Care Counselling, Correctional Intervention or an
Undergraduate degree in Social Sciences (psychology, sociology).

• A minimum of 6 months experience working with children. A
willingness to work evening and weekend shifts. Proficiency in
English, oral and written, oral comprehension and expression of
French.

•A valid driver’s license and access to a car. Basic computer know-
ledge.

Please forward your CV by May 27, 2002,
to Hélène Beauclair, Human Resources,

5 Weredale,Westmount, Québec, H3Z 1Y5. Fax(514) 989-1895,
e-mail: Helene_Beauclair@ssss.gouv.qc.ca

LES CENTRES DE LA JEUNESSE
ET DE LA FAMILLE BATSHAW
BATSHAW YOUTH AND FAMILY CENTRES OFFRE D’EMPLOI

Courtier Immobilier agréé
Franchisé Autonome

et Indépendant

Courriel : mona.p@sympatico.ca

Bord de l’eau, chalet 4 sai-
sons. style rustique, murs
en pin, 3 c.c., s-sol 8 pi.,
meublé, terrain 25264 pc
- 79000$

Agente Immobilière
Affiliée

À LABELLE

Pour assurer les services néces-
saires aux paroissiens et parois-
siennes de Prévost, la Fabrique
vient de lancer sa campagne
annuelle en vue de récolter
quelque 50000$

Cette somme servira essentiel-
lement à assurer le maintien des
autres services et l’entretien de
deux bâtisses, l’église et le pres-
bytère.

Tirage d’une toile de
Thérèse Lanthier
C’est dimanche le 26 mai qu’au-

ra lieu le tirage d’une toile intitu-

lée : Le Moucherolle estimée à
300 $ laquelle a été réalisée par
Mme Thérèse Lanthier qui en a
fait don à la paroisse. Le coût des
billets est de 2$. On se les procu-
re à la Fabrique.

Fête de l’amour
Toujours le 26 mai se déroulera

la Fête de l’amour qui réunira
des couples mariés en accord
avec les multiples de 5 ans de
mariage : 5-10-15-20-25, etc.
Pour participer à cette célébra-

tion qui aura lieu durant la grand
messe, on communique avec le
presbytère au 224-2740.

Paroisse St-François-Xavier, Campagne de financement annuelle :

On espère recueillir
50000$

167, route 117, Sainte-Anne-des-Lacs       227-3196
Ouvert le midi du mardi au vendredi, en soirée du mardi au samedi

R E S T A U R A N T

Salles privées disponibles pour vos réceptions

Table d’hôte différente
à toutes les semaines

Celui qui n’apprécie pas la cuisine
ne regarde jamais un lever de soleil.

Depuis le mois dernier, le
Journal de Prévost est distri-
bué à Sainte-Anne-des-Lacs.
Cette décision fut prise après
que de nombreux citoyens et
citoyennes de cette ville nous
aient demandé de recevoir
notre journal communautaire.

Par ailleurs, plusieurs com-
merçants annonçant dans le
Journal de Prévost ont aussi
souhaiter pouvoir faire
connaître leurs produits et ser-
vices à la population du «haut
de la Montagne».

Nous invitons citoyens et
commerçants de cette commu-
nauté voisine à nous faire par-
venir des nouvelles et des
publicités qu’il nous fera plai-
sir de publier. 
Contrairement à ce que cer-

taines personnes mal infor-
mées affirment, le Journal de
Prévost ne se fait pas l’apôtre
de la fusion des deux villes,
mais oeuvre au développe-
ment d’une meilleure cohésion
sociale basée sur la circulation
de l’information. - L’Équipe de
rédaction.

Le Journal à Sainte-Anne-
des-Lacs



Monique Guay estime que le
gouvernement fédéral se traîne
les pieds dans plusieurs dossiers
qui font en sorte que plusieurs
catégories de travailleurs sont
victimes de discrimination. Elle
cite notamment :

• Le financement des congés
parentaux : le Québec doit
récupérer d’Ottawa les trans-
ferts des fonds qui lui sont
nécessaires à la mise en place
d’un régime de congés paren-
taux accessible à tous;

•Des modifications au Code
canadien du travail en matière
de retrait préventif afin de per-
mettre à l’ensemble des tra-
vailleuses, indépendamment
qu’elles soient sous l’égide du
Code canadien du travail ou du
Code du travail du Québec,
d’avoir les mêmes avantages et
les mêmes conditions lors-
qu’elles sont enceintes ou lors-
qu’elles allaitent;

•Une action véritable à l’égard
du problème des clauses
« orphelin » ou discriminatoires

dans les conventions collec-
tives. Ottawa fait toujours la
sourde oreille même si le Bloc
Québécois a déposé, à plu-
sieurs reprises au cours des der-
nières années, des projets de loi
visant à interdire l’utilisation de
clauses discriminatoires à l’en-
contre des jeunes travailleurs
oeuvrant sous la législation
fédérale;

•Le traitement dont sont victimes
les employés des sociétés d’É-
tat, notamment à Radio-Canada
où non seulement les employés
du Québec et de Moncton sont
discriminés vis-à-vis leurs col-
lègues des provinces cana-
diennes mais où, en plus, les
femmes sont très souvent
moins payées que leurs col-
lègues masculins;

• La nécessité de modifier cer-
tains articles du Code canadien
du travail visant les briseurs de
grève afin de les harmoniser
avec ceux contenus dans le
Code du travail du Québec. Le
Bloc Québécois rédige actuelle-

ment un projet de loi qui amen-
derait la législation actuelle afin
que toute entreprise sous juri-
diction fédérale n’ait pas le
droit d’utiliser des briseurs de
grève lors de conflits de travail.

Monique Guay souligne égale-
ment que le gouvernement de
Jean Chrétien ne répond pas aux
réalités du monde du travail qui
ne cesse d’écoper depuis les évé-
nements du 11 septembre. Elle
identifie les dossiers suivants
parmi ceux qui sont prioritaires :

• Les travailleurs âgés : DRHC
doit réactiver le Programme
d’adaptation pour les tra-
vailleurs âgés, un outil indis-
pensable à faire face au problè-
me important des travailleurs
âgés non reclassables qui per-
dent leur emploi;

•Les travailleurs saisonniers : le
gouvernement doit s’attaquer
au problème du trou noir en
augmentant de cinq semaines
la durée maximale des presta-
tions, comme le suggère le Bloc
Québécois. Un statut particulier
aussi doit être créé pour les tra-
vailleurs saisonniers qui
devraient profiter d’un seuil
unique d’admissibilité établi à
420 heures;

•Les travailleurs autonomes : le
Bloc Québécois recommande
que le gouvernement fédéral
crée un cadre pour étendre aux
travailleurs autonomes l’appli-
cation du régime d’assurance-
emploi , tant pour les presta-
tions ordinaires que spéciales;

• Les travailleurs du secteur du
bois d’œuvre : le Bloc Québé-

cois a élaboré un plan propo-
sant des mesures touchant à la
fois les travailleurs et les indus-
tries qui les embauchent, tou-
jours dans l’esprit de permettre
aux travailleurs et aux indus-
tries concernées de tenir le
coup en attendant que soit
réglé le conflit qui oppose
Ottawa à Washington.

«Ottawa dispose de surplus
énormes qui lui offrent toute la
latitude qui lui est nécessaire à
s’attaquer aux problèmes qui
minent une partie importante de
notre société. Au lieu de piller la
caisse d’assurance-emploi, il se
doit de fournir les outils qui sont
nécessaires à nos travailleurs
pour passer à travers les périodes
difficiles lorsqu’ils se retrouvent
dans le besoin », a conclu
Monique Guay.
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Temps d’arrêt pour les mégaporcheries

Ce comité réunira
des représentants de
divers ministères, de
l’Union des produc-
teurs agricoles (UPA),
de la Fédération des
producteurs de porcs
du Québec (FPPQ), de
la  Fédération québé-
coise des municipali-
tés (FQM) et de
l’Union québécoise de
la conservation de la
nature (UQCN). Pour
le ministre de l’Agriculture, des
Pêcheries et de l’Alimentation,
Maxime Arseneau, il ne fait aucu-
ne doute que l’obtention de
résultats concrets passe par la
concertation :« Voilà un signal
clair de l’engagement du gouver-
nement et des producteurs à
trouver ensemble des solutions
qui favoriseront la cohabitation
harmonieuse des activités agri-

coles et non agricoles
dans les régions du
Québec ».

On sait qu’à Prévost,
un groupe de ci-
toyens sont à cou-
teaux tiré avec Mon-
sieur Marc Aubin,
propriétaire d’une
porcherie qu’il sou-
haiterait agrandir
considérablement.

Outre les odeurs, le
comité des citoyens craignent
pour leur nappe phréatique. 

Dans le but de bien renseigner
les lectrices et les lecteurs du
Journal de Prévost, nous avons
obtenu du quotidien La Presse l'au-
torisation de publier l’éditorial de
Madame Katia Gagnon publié mardi
le 7 mai sous le titre : Pour un
cochon vert (voir ci-contre).

Katia Gagnon
kgagnon@lapresse.ca

Première dans le
monde agricole
cette semaine : la
puissante Union
des producteurs
agricoles demande elle-même
un moratoire sur les nouvelles
fermes porcines en attendant
l’établissement de nouvelles
règles environnementales. Ce
pas, significatif, montre que les
agriculteurs sont entrés dans
une nouvelle ère, qui risque de
se conclure par de doulou-
reuses concessions pour eux.
Car la situation critique des
rivières Yamaska, L’Assomption
et Chaudière exige des solu-
tions d’envergure : elle pourrait
signifier, en fait, un rude virage
au vert pour les cochons du
Québec.

Le problème, devenu énorme
et très médiatisé, résulte d’un
tournant technologique
majeur effectué par les produc-
teurs porcins. Avant, on avait
recours à la bonne vieille paille
pour absorber les déjections
des porcs. Le tout se transfor-
mait en fumier solide. Mais, à
cause de son coût nettement
moins élevée, la formule du
fumier liquide s’est rapidement
imposée. Et on s’est mis à pro-
duire des millions de litres de
lisier, sans avoir vraiment prévu
comment disposer de ce liqui-
de qui s’écoule facilement dans
les rivières et la nappe phréa-
tique.

Depuis 10 ans, on sait que
dans plusieurs régions, les sols
sont incapables d’absorber le
lisier produit par les cochons
qu’on y engraisse. Malgré tout,
le nombre de bêtes n’a cessé
d’augmenter pour répondre
aux exigences d’une produc-
tion devenue florissante. Mais
en même temps que les ventes
explosaient sur les marchés

internationaux, pour la premiè-
re fois, les agriculteurs ont eu à
faire face à une révolte d’enver-
gure des citoyens ordinaires,
ulcérés de voir leur puits conta-
minés, leurs campagnes
empuanties.

Et maintenant, les produc-
teurs agricoles sont arrivés à un
stade décisif. Quelque 165
municipalités se sont fait impo-
ser, plus tôt cette année, un
moratoire sur l’établissement
de nouvelles fermes porcines.
Cette semaine, le ministre de
l’Environnement annonçait un
moratoire total de 45 jours et a
réuni autour de la même table
écologistes, agriculteurs et
municipalités, pour en arriver à
des solutions. Mais M. Boisclair
a beau être le ministre de
l’Environnement le plus dyna-
mique qu’on ait eu depuis
longtemps, ces discussions ris-
quent de se solder par des
demi-mesures, insuffisantes
pour venir à bout du problè-
me.

Loin de nous l’idée de nier les
efforts d’une bonne partie des
producteurs de porcs, qui ont
tenté de se conformer aux
meilleures pratiques environ-
nementales. La taille des
fermes québécoises est demeu-
rée raisonnable. L’épandage du
lisier a contribué à réduire les
quantités d’engrais chimiques
polluants qui se retrouvent
dans les rivières. Mais il reste
encore du travail à faire.
L’écoconditionnalité, un
concept qui viserait à bloquer
toute subvention aux produc-
teurs délinquants, constituerait

un bon pas en
avant pour l’ave-
nir.

Mais si on se
penche sur le
présent, force est
de constater que

le problème a dépassé le
simple changement de pra-
tiques. On aura beau policer
davantage l’épandage des
lisiers, les cochons sont tout
simplement trop nombreux
dans la vallée du St-Laurent. Le
problème se résume en six
mots : il y a trop de lisier. À
moyen terme, la technologie
constitue bien sûr une partie
de la solution. Des projets
pilotes sont à l’essai pour trans-
former le lisier en engrais com-
mercial. Le hic, c’est que ces
technologies sont loin de
constituer une panacée et, de
surcroît, ne seront pas prêtes
avant au moins trois ans.

Pour des solutions durables, il
faudra s’inspirer de l’étranger.
Le Danemark, un pays plus
petit que le Québec, a l’équiva-
lent de la production porcine
de tout le Canada. Mais l’in-
dustrie, qui y prospère depuis
150 ans, a dû depuis belle
lurette s’adapter à un corset
d’environnement serré. La
coopérative qui achète les
porcs de tous les producteurs
du pays cesse tout simplement
ses achats si un agriculteur ne
se conforme pas aux normes
vertes. Les techniques d’éleva-
ge y sont beaucoup plus diver-
sifiées qu’au Canada. En Suisse,
le nombre de porcs dans une
région ne peut en aucun cas
dépasser les capacités d’ab-
sorption des sols. Comment
adapter ces mesures ici pour
constituer une véritable modè-
le québécois d’agriculture
verte ? C’est la grande ques-
tion, À laquelle, il faudra beau-
coup plus que six semaines
pour répondre. 

Pour un
cochon vert

Le gouvernement du Québec a annoncé un temps
d’arrêt pour l’implantation de nouvelles porcheries,
et ce, jusqu’au 15 juin. Un comité spécial devra for-
muler des stratégies novatrices afin de renforcer le
développement  durable des entreprises agricoles.

La députée de Laurentides, Monique Guay, a profité
de la Journée internationale des travailleurs et tra-
vailleuses, le 1er mai dernier, pour dénoncer l’inac-
tion du gouvernement fédéral dans plusieurs dos-
siers qui affectent quotidiennement les travailleurs
du Québec.

Journée internationale
des travailleuses et des travailleurs

Ottawa ne fait rien
pour améliorer les
choses



Cette déficience se caractérise
par des problèmes neurologiques
pour le moins étonnants. Ainsi,
un tel enfant n’a pas conscience
de l’espace-temps. En outre, il est
sérieusement affecté par l’expres-
sion et la compréhension du lan-
gage. En revanche, ils sont intelli-
gents et parfois manipulateurs; ils
sont observateurs, mais s’adap-
tent mal aux changements. Ainsi,
si le coloriage a lieu avant le
dîner, il ne comprendra pas
pourquoi ce jour-là le dîner est
arrivé avant le coloriage... Et
il exprimera son inquiétu-
de.

Stéphanie Dritschler,
étudiante à
l’UQUAM en
vue de l’obten-
tion d’un bac
en enseigne-
ment primaire
et préscolaire,
est respon-
sable du grou-
pe et elle nous

a déclaré : « Les Ateliers Musi-
Couleur existent depuis 7 ans,
mais nous sommes à Prévost
depuis trois ans. Je trippe ! C’est
fantastique parce que c’est un
autre monde. C’est beaucoup
d’investissement de la part de
toute l’équipe, mais nous retirons
beaucoup de cette expérience
avec la dysphasie. » Le groupe
d’un maximum de 20 enfants est
sous la supervision de quelques
parents et de 5 monitrices.

La journée typique du
g r oupe  comprend le ma-
tin : la musique ,  le  br i -

c o l a g e ,  l a  cuisine et
les expériences

sc ien t i f iques .
A p r è s  l e
l u n c h  e t
l a  détente,
on poursuit
avec les jeux
m o t e u r s
(bouger) et
les jeux d’ex-
p r e s s i o n

(mime, théâtre, coloriage et
maquillage).
«Tous les enfants dysphasiques

sont extrêmement attachants » a
ajouté Stéphanie, «mais ils ont
besoin d’être rassurés par un
regard ou un toucher car ne pas
arriver à s’exprimer pour ces
enfants est très fustrant et ils sont
très conscients de leur difficulté».
Elle a poursuivi en soulignant les
objectifs poursuivis par les
Ateliers musi-couleur : les activi-
tés doivent être stimulantes, par-

ticipent également aux Ateliers
les frères et sœurs pour founir
aux enfants dysphasiques des
modèles «ordinaires » qu'ils pour-
ront copier dans leur apprentis-
sages, la coopération, l’entraide
et le respect sont des pré-requis
et finalement, les activités doi-
vent être structurantes.
Elle a terminé l’entrevue en

racontant l’histoire d’un enfant
qui ne parlait pas et qui, aujour-
d’hui, parle tellement qu’il est
parfois nécessaire de l’arrêter.
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Le financement des
élèves dysphasiques pose
maintenant problème,
depuis trois ans le Minis-
tère a modifié ses normes
et a diminué de moitié l’ai-
de financière pour chacun
de ces élèves. De plus, les
commissions scolaires, qui
avaient déclaré plus de
4400 élèves dysphasiques
parmi leur clientèle, ont vu
ce nombre réduit de moitié
par le Ministère. Celui-ci,
dans son effort pour distin-
guer les élèves dyspha-
siques les plus sévères et
nécessitant l’aide de ser-
vices professionnels, a fait
réévaluer les demandes
des commissions scolaires
par un comité qui n’a ana-
lysé que du papier et qui
n’a jamais rencontré les
élèves dont ils évaluaient
la sévérité du handicap et
par conséquent le besoin
en services professionnels.

L’Association québécoise
pour les enfants dyspha-
siques a tenté, mais en

vain jusqu’à aujourd’hui,
de convaincre le ministère
de l’Éducation de l’impor-
tance d’assurer le dévelop-
pement de ces enfants non
seulement au préscolaire
et au cours des années du
primaire, mais d’assurer un
suivi jusqu’à la polyvalen-
te. Les denières décisions
remettent en cause le peu
des services actuellement
donnés à cette clientèle. Le
sous-ministre adjoint res-
ponsable du dossier sou-
tient que c’est l’Association
qui ne comprend rien,
alors qu’elle détient une
expertise bien supérieure à
celle des gens du Ministère
axés sur la normalisation,
les budgets et autres sujets
bureaucratiques.

Même le nouveau
ministre de l’Éducation,
monsieur Sylvain Simard
est intervenu avec vigueur
pour dénoncer la désinfor-
mation que pratiquait
l’Association sans prendre

le temps de s’asseoir avec
les responsables de cet
organisme pour tenter de
saisir les tenants et aboutis-
sants de la problématique.
Il semble que le briefing
de ses hauts-fonctionnaires
était plus convaincant.
« Parfois, a déclaré un
porte-parole de l’Associa-
tion, on ne comprend plus
comment ce gouverne-
ment puisse se couper de
ses citoyens au point d’ac-
cuser une Association de
faire de la désinformation
alors qu’elle œuvre depuis
près de 20 ans à la stricte
reconnaissance des be-
soins de ces enfants. »
« Avant, le gouvernement
accordait aux commissions
scolaires une somme de
près de 6 000 $ par enfant
dysphasique; maintenant
non seulement a-t-on
coupé dans le nombre
d’enfants reconnus, mais le
montant a été réduit à
environ 3000$ par enfant,
a conclu la présidente de
l’Association, Madame
Carole Bouchard. »

La reconnaissance des besoins
des enfants dysphasiques
En 2001, les Commissions scolaires ont
déclaré plus de 4400 cas d’enfants dyspha-
siques au Québec.

Une quinzaine d’enfants jouaient dans le parc public
situé près de la piscine de la ville, samedi après-midi,
entourés de plusieurs animatrices. À première vue,
rien ne les distinguait des autres enfants du quartier.
Pourtant, chacun d’entre eux vivait quotidiennement
un des plus étranges phénomènes neurologiques : la
dysphasie.

La dysphasie :
Un problème méconnu de la population et mal
perçu par le ministère de l’Éducation du Québec

Quelque 300 personnes se rassemblent
dans un parc. Elles écoutent des discours
sur le G-8, l’environnement et aucun geste
de violence de quelque nature n’est rap-
porté par nos observateurs au moment où
on annonce que la marche va commencer.
Soudainement, sans aucun avertissement,
aucune mise en garde ou ordre de disper-
sion, les policiers encerclent le parc, res-
serrent leur cordon et bloquent toutes les
issues. Les observateurs constatent qu’il
est impossible d’identifier les policiers par
leurs numéros matricules. Les policiers ne
laissent sortir aucune des personnes qui
en font la demande, ni les passants, ni les
personnes âgées, ni nos propres observa-
teurs. Personne ne leur dit pourquoi elles
sont ainsi détenues, elles sont encore plus
entassées que dans le métro. Un policier
circule autour et asperge du poivre de
Cayenne sur certaines des personnes
prises en souricière.

Ce n’est que trois quart d’heure après
l’encerclement et le resserrement de l’étau
que les policiers annoncent aux personnes
détenues qu’elles sont arrêtées pour
attroupement illégal.

À 19 heures, après plusieurs interven-
tions infructueuses auprès des autorités de
la SPVM, un agent libère les observateurs
de la Ligue des droits et libertés.

La procédure d’arrestation dure 4 heures
et demie et les gens sont obligés de rester
entassés en station debout. Pendant tout
ce temps, il n’y a aucun geste d’agressivité,
aucune confrontation de la part des per-
sonnes détenues envers les policiers. Les
personnes arrêtées sont fouillées et embar-
quées dans des autobus pour être, pour la
plupart, relâchées plus loin avec un
constat d’infraction à un règlement muni-
cipal.

Le droit de se rassembler et de manifes-
ter est inclus dans la liberté d’expression.
Il ne faut pas que les forces policières
déterminent elles-mêmes les paramètres
de l’exercice des libertés d’expression,
d’association et de réunion pacifique. Rien
n’autorise les forces policières, de quelque
façon que ce soit, à procéder à des arresta-
tions préventives, abusives et arbitraires.

Assistons-nous à la négation totale du
droit de manifester ? 

Assistons-nous à l’instauration de la pra-
tique d’arrestations préventives ?

La Ligue des droits et libertés

Condamne les arrestations préventives et
la négation du droit de manifester

Source : Lucie Lemonde
La Ligue des droits et libertés condamne l’opération policière du 26
avril 2002 au Square Dominion : cette opération équivaut à la négation
totale de la liberté d’expression et du droit de manifester.

Par un beau samedi après-midi, le groupe des enfants des Ateliers Musi-
couleur a tenu leur activité au parc près de la piscine.
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